
Chretien upus
] periode ultramontaine (1660-1681)

Le NOUDEAHUÜU depart *
Durant la premı1ere partıe de Vv1e studiıeuse et, professeur,

upus s’Ataıt actıyement OCCUpe de phılosophıe et de theologıe. Cepen-
dant ans l’une et L’autre matıere 11 connut des eNNUIS. Deas 1641, l
avaıt demäler AaVeC Fabıo Chıg1, Cologne, plus tard SECTE-
taıre A’EKtat et Pape SOUS le NO d’Alexandre ViE Bıentöt Ul rencontra
des adversaıjres acharnes ans les antı]Jansenıistes et urtout ans les
internonces SUNCCESSITS Bruzxelles. Dduspect de cartes]ıanısme et de
Jansenisme, 1l Ataıt eXpOose au  b crıt1ques, Au denonecıations et, 008

persecutıions. 11 fut meme exıle Marıenthal Allemagne. Kngage
ans 19881 o1e Sans 1SSUE, Lupus, tant d’autres ans SO  w Cas,

changer de direcetion. Maıs contraırement tant d’autres, ıl Pas
donner ans l’antı]Jansenisme. I1 eut dıscıple de daınt-Augustin.
{1 atudıe les Peres. I1 peut Pas l’augustinısme qu1
domine durant des sıecles, MmMo1lns EeNCOTE embrasse le molınısme quı est
de date recente et contraıre la tradıtiıon. I8 cherche et, trouve une

nouvelle sortıje. I1 salt ]ıen YQUE Hranco1s Albızzı, aSsSsesSseur du Saılnt
Öffice, curıialıiste 1en selle, est responsable de toutes les esSsurTes

PTISES cContre Jansenıius et, Ses dıscıples ; QUE devenu, recompence de
zele, cardınal 1654, l {lechıra Pas ans SOn ardeur. { 1 n 1gnore
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Pas, NO plus, QUE chef des antı]Jansenıstes est Pas theologıen,
mals ]Jurıste ultramontaın et, QUE fut DOULI des ralsons de droit

et 1O  e pPas d’orthodoxı1e qu ıl lanca ans l’antı]Jansenısme 2)
I1 connait de preSsS le contht d’Albızzı aVEC le gouvernement elge et, les
euxX princıpaux eveques du Pays 3) sujet de la publıcatıon des OCU-
ments pontıf1caux et de Ll’&vocatıon des S  Ü4  eveques I1 saıt, combıen le OCAaL-

dinal s’est irrıte contre les euxX 6crtits de s10)  } aMı Pıerre
Stockmans 4) Jus Belgarum CWCca bullarım pontıfıcıarum receptionem
et Defensuo Belgarum CONTTA evocatıones el yneregrına zudiecra 5) COMPOSES
POUL la deäfense du gouvernement et les euxX eveques.

Informe de cCe mentalhte romaıne, Lupus, dıplomate raffıne,
lancer ans l’antı-gallıcanısme plutöt, DOUT employer erme

moderne, ans l’ultramontanısme, mals tout estant augustinıen,
c_  ä  d fıdele la doctrine augustinıenne. De theologıen 11 devjiendra
hıstorıen. Cependant 11 SEra loın de falıre L’hıstoire POUL I’hıstoire. OUT
Ju1, profondement catholique et attache Saint-Sıege, I’hıstoire
necessaırement but apologetique. Son esprit, ans domaıne,
rapproche beaucoup de celu1 d’Albızzı et de la plupart des curlalıstes
de tOouUs les s1ecles. I1 defendra les droits et les privıleges de l’Eglise
et du Pape AaVEC Lobstination qul SCra celle des ultramontaıns du
KX1XO s1ecle.

La PIEUVE manıfeste de cCe nouvelle orıentatıon, Lupus la donne
lorsque le däcembre de 1654, l qv’offre 10241 general DOUT defendre
prochaın chapıtre general des theses SUur le POUVOILT du DaDe 6) I1
fut Pas invıte, mals cela. l’empecha pPas de contıinuer ans Troute
nouvelle. On peut SU1VTre marche. Pendant So  S SE]0ur Bruges 11
venaıt d’&tre ecarte de Louvaın de la fın de 1653 debut du MO1S
d’aoüt 1655 upus avaıt entrepr1s une nouvelle tude qu’ı1l POUL-

UÜEYSSENS, Le cÖte juridıique Ades DremMETES difficultes jansenmstes, dans Reformata
reformanda. Festgabe Jür Hubert Jedin, Munster, 1965, 41 401-413

UCEYSSENS, La nublicatıon officıelle Ade Ia In emınentı (1651-16583), dans
Augustinmana, 1959 161-182, 304-338, 412-430; (1960) 77-114, 245-296, 365-423

tockmans ‚al amı COINIMNUN de Lupus et de Pıerre Roose, chef-president des
Conseils Bruzxelles, dont Lupus PTFrONONCEI& l’oraison funebre; ef£. infra. Farvacques,
dans 1’Oraison funebre de Lupus (cf. infra), dıra - Hinc factum est quod pr1marııs Ccurlae
Bruxellensis VIr1S amplissımıs Ko0ose, Stockmans, aliisque merıto nominandıs...
gratissımus SCMPET fuerit Yı
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U1 VT pendant SO  w exıl Marıenthal. De 1  A, ı] ActIt l’internonce, le
16 a0uUt 1655

Horas 106e Brugıs, hıcet varıe affhetus malıs hominıbus,
NN maljle iımpendebam. Refutabam pern1c10sum ıstıus anonymı
De 2udierirs peregrums el EPLSCOPOTUM evocatıone ıbellum, inde
PTOgTESSUUS a alıum De nuOlıcatıone bullarum. e1IS quıppe
ıbellıs oravıter 655e laesam Sedem Apostolicam, 1d
perpetua Kcclesi1ae praxı Iucıde ostendl, SCINDEI ex1istiımavı. Opus
istud absolutum CUP1O antequam accedam a Urbem »

Lupus refute ONC les &ctIts de ’ancıen Louvanıste Pıerre Stock-
Mans, devenu conseıller Conseıl de Brabant et dıplomate tres 116
AVEC le chef-president Pıerre Roose, quı LOUS les euxX sont SsSes aM1S.
I1 S’occupe de Ges 6er1ts, maıls Sans vpuloir ucunemen rOMPDIE les
ens de ’amıti@e.

(Yoest pPOourquol 11 reculera tou]Jours la redaction däfinıtıve de »10)  S

OUVIAaSC, QUE d’ailleurs Ul publıera Jamaıs 3) Maıs 11 est. SINCETE
attaquant le regalısme, dont 1l n’admet Das la Jleg1timıte.

Kıntre-temps Marıenthal, Jes OUTCEeS necessalres POUTF la COomposı1-
tiıon de l’ouvrage Sont Aussı, SAaNs une perm1ss1on valable, Lupus
quıitte le heu de SOM exıl DOUTC achever Bruges SO  s OUVIaSC Ql ımportant
ei, opportun. Poursu1v1, l reste guere Bruges; l Part POUFL Rome

allıc gyerfecturus opusculum de evocatıone EPLSCOPOTUM nublıcatıone
apostolıcorum dıplomatum ?9)

Ayant quıitte Bruges le 18 octobre 16595, upus vVoyas®e
DTESLEZZA DU che neloce 10) et arTrTıve Rome ers la fın de l’annee. Ses
adversalres, quı le tiennent POUT Jansenıste et le denoncent tel,
erojJent qu ıl Jette ans la gueule du on Maıs CONValnCcu de SO  e

INNOCENCE, upus est aUSS] COUTagEUX QUE dıplomate. Sse alsant tahlen
AaAVEC les ıtalıens, curt1alıste AVCC les curlalıstes, l faıt etat de Ses> CONVIC-
tıons antıregaliennes et exhıbe SO  H manuserıt contre Stockmans I8
faıt AUCUNE dıfficulte d’eerire une longue dissertatıon SUur: les CINY
proposıtions de Jansenıus, qu1 Iu1 gert, de erment antı]ansenıste.

Maıs du COUD, upus oıt place devant 116e sÄrTIEUSE dıfficulte.

‘) I bıd., 290
Cet OUVIage SeTa insere nı dans les Opuscula yosthuma de 1690, nl dans les

Omera OMNLA den MmMals paru separement 1742 ; ef. infira.
EGRAND et UÜEYSSENS, Documents TroOMAaALNS concernant certaıns augustins

belges L”’EDOque du premMer JANSENLSME, dans Augustimand, (1958) 340.
10) ÜEYSSENS, Lunus, dans Augustimana, 293
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D’apres princıpe depuls longtemps KRome, aılleurs,
tout suspect quı eut dısculper, doit PIOUVEI la sincerıte de Ses
sentıiments attaquant OUuvertemen Par quelaque eer1t SsSes aMmMI1s
d’autrefols. Albızzı s’attendaıt ONC O1T paraitre bıentöt la publıca-
t1ı0n, ses VeUX 31 ımportante, des opuscules contre Stockmans. Ör
OUS l’avons dıt. Lupus pouvaıt affronter Vis]ere ouverte SO  > amı
Stockmans et meme emps LOUS les regalıstes de Bruxelles, de Madrıd,
de Parıs et d’ailleurs. ( auraıt O  cD) brüler les on et definıtıve-
ment patrıe et Au s1eNs, et cela. Lupus le däsıraıit pPas

Maıs homme habıle, 11 decouvre unNne autre 1SSuUEe. I1 defendra le
Saint-Sıege ans d’autres matıeres, 1ON moOo1ns brülantes. Par exemple
le POUVOLT absolu du DaDe l’egard des A  A  evequeSs et des prinNces,
superiorıte SUurLr les concıles, Son iınfaıllıbılıte personnelle, suJjets quı
demandent beaucoup d’&tudes et de emps Lie Pape lexandre VIIL,
quı garde un opınıon defavorable de l’epoque ou l ätaıt ENCOTE

Cologne, semble Linvıter Cces recherches, lors de la premiere audıence
qu’ıl Iu1 donne296  L. Ceyssens  D’apres un principe depuis longtemps en usage ä Rome, comme ailleurs,  tout suspect qui veut se disculper, doit prouver la sinc&rit@ de ses  sentiments en attaquant ouvertement par quelque &crit ses amis  d’autrefois. Albizzi s’attendait donc ä voir paraitre bientöt la publica-  tion, ä ses yeux sı importante, des opuscules contre Stockmans. Or,  nous l’avons dit, Lupus ne pouvait affronter ä visiere ouverte son ami  Stockmans et en meme temps tous les r6galistes de Bruxelles, de Madrid,  de Paris et d’ailleurs. (’aurait 6te brüler les ponts et renoncer definitive-  ment ä sa patrıe et aux siens, et cela Lupus ne le d6sirait pas.  Mais homme habile, il d&couvre une autre issue. Il d&fendra le  Saint-Siege dans d’autres matieres, non moins brülantes, par exemple  N  le pouvoir absolu du pape  a  V’ögard des &v&ques et des princes, sa  superiorite sur les conciles, son infaillibilit& personnelle, sujets qui  demandent beaucoup d’6&tudes et de temps. Le pape Alexandre VII,  qui garde une opinion defavorable de l’&poque oı il &tait encore nonce  ä Cologne, semble l’inviter ä ces recherches, lors de la premi&re audience  qu’il lui donne :  «... Gaudere se admodum ac valde probare ex eo audire, vera non  esse quae de ıllo minus recta nuntiabantur ; ac proinde bona anima  esset, et pro arbirio, si vellet, maneret, Urbis bibliothecas interea  lustrando » 11).  Examiner les bibliothe&ques de Rome, Lupus le fait volontiers, et  avec quelle ardeur! Son confrere et biographe, Joseph Sabatini,  notera plus tard :  « Memini, dum Romae esset, ultra viginti praegrandes et quidem  minutissime scriptos electorum codices me apud eum vidisse.  Hac ergo animi contentione in quindecim horarum spatium omni  propemodum die in arcaniora altioris studii vada viriıtim impensa  et expensa » 12).  11) Ibid., p. 295.  12) La Vita Eximii Patris Magistri Christiani Lwpi de Joseph Sabatini a 6t6 publige  au d6but des Scholia et notae ad variorum Patrum epistolas de Lupus, Louvain, 1682, et  dans les Opera omnia de Lupus, t. I, que nous citons. Dans le contexte, Sabatini dit encore :  «Sed erat illi acre ingenium, incredibile studium, summa vigilantia, et memoria supra  fidem laetissima. Nullus pene liber fuit, nullus auctor quem ipse non legerit, non ut pleri-  que tamquam aliud agens, sed perquam accuratissime. Aperto enim codice (sic enim ille  studebat) a capite ad calcem illum diligenter evolvebat. Si quid notatu dignum sibi  occurreret, excerpebat, atque in adversariis adnotabat, ex quibus postea electa faciebat »  (p. 2-3).(+audere admodum valde probare audıre, era 19103281

esse QUaE de 1lo mMInNuUs TeCcta nuntlabantur ; proiınde ONa anıma.
EeSSET, et PIO ar bırıo, S] vellet, maneret, Urbis bıbliothecas interea.
lustrando 11)
Kxamıner les bıbliotheques de Kome, Lupus le faıt volontiers, et,

AVEC quelle ardeur ! Son conirere et bıographe, Joseph Sabatın],
notera plus tard

Memiuinı, dum Romae esset, ultra vıgıntı praegrandes et quıdem
mınutıissıme SCcr1ptos electorum codıces apud eu vıdısse.
Hac CISO anımı contentione 1n quindecım horarum spatıum Oomn1ı
propemodum dıe In aTrCanlora altıorıs studı ada vırıtım ımpensa
et, CXPENSAa l2)

11) 1 bıd., 205
12) La Vıta umır Patrıs Magıstrı OChristiani Luwpr de Joseph Sabatini 6te publige

debut des Scholıa et nNOtae varıorum 'atrum enrstolas de Lupus, Louvain, 1682, et,
dans les Omnera omNıa de Lupus, I) YQUC 1OUS cıtons. Dans le contexte, Sabatini dit ECEINCOTEC

Sed Tat, Ilı CI ingen1um, inerediıbile studium, vigilantia, et emorT1a Uup:
fidem laetissima. Nullus PCNC lıber fuit, nullus auctor Yyuem 1pse 11O.  b legerit, 1O  - ut pler1-
UE tamquam alıud NS, sed PEerYyUam accuratissıme. Aperto nım codice (SIC nım ille
studebat) capıte ad calcem iıllum diligenter evolvebat. Sı quı1d notatu dignum sıbı
Occurreret, excerpebat, atque ın adversarlis adnotabat, quibus postea electa faciebat

2-3)
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A Rome, le Travaıl d’apres les OUTCEeS est, facıle POUTC Lupus. Le
cCouvent meme Ou l resıde, Saınt-Augustin, possede une bıblıotheque
1Jı1en garnıe, ım primes et manuscrıts, cela. gTäCE urtout legs
d’Angelo Rocca, MOTT 1620 13) Lupus btiıent QCCESs d’autres
depöts, urtout celu1ı du Vatıcan, dont le bıblıothecaire, Luec Holstenius,
Aärudıt de haute classe, SeTr2 bıentöt Son amı et bıenfaıteur. Ce Ham-
bourgeo1s convert] qu] parle une langue volsıne de ce de upus, le
bas allemand, et qu1 partage So  D ardeur travaıl, g’est lance ans
1’  tude de Cce antıquıte chretienne quı1 attıre egalement Lupus
depuls qu’ıl est Rome. Par aunıte de Son inchnatıon DOUFL Lupus, le
Savant Hambourgeo1s fera, Par testament, don de Ses lıvres et, I1a

ser1ts la bıbliotheque de Saint-Augustin 14) MOTT, Lupus pleurera,
11 Vl’äerıit le 13 INAaTrs 1661 cardınal Hranco1s Barberin1Chretien Lupus, 1660-1681  297  A _ Rome, le travail d’apres les sources est facıle pour Lupus. Le  couvent meme 0 il r6side, Saint-Augustin, possede une bibliotheque  bien garnie, en imprim6es et en manusecrits, cela gräce surtout au legs  x  d’Angelo Rocca, mort en 1620 18). Lupus obtient acces  @a  d’autres  d&epöts, surtout celui du Vatican, dont le biblioth6caire, Luc Holstenius,  6rudit de haute classe, sera bientöt son ami et bienfaiteur. Ce Ham-  bourgeois converti qui parle une langue voisine de celle de Lupus, le  bas allemand, et qui partage son ardeur au travail, s’est lanc6 dans  Vötude de cette antiquite chretienne qui attire &galement Lupus  depuis qu’il est ä Rome. Par suite de son inclination pour Lupus, le  savant Hambourgeois fera, par testament, don de ses livres et manu-  serits ä la bibliotheque de Saint-Augustin !*). A sa mort, Lupus pleurera,  comme il l’6&crit le 13 mars 1661 au cardinal Francois Barberini :  «... Grande vulnus animo meo inflixit mors D. Lucae Holsteni. A  multis annis lacrimatum me non memini, nisi ad istud triste  nuntium » !8).  Hostenius, qui jouit d’une grande autorit6, se fait le propagandiste  de Lupus dans les milieux romains. Sabatini 6cerit :  «  Praeter caeteros Lucas Holstenius... Lupi eruditione et  modestia captus, dicere solebat, in ecclesiastica praesertim historia  neminem a se Lupo peritiorem hactenus repertum. Quod cum non  semel, sed frequenter viris principalibus ipsisque Ecclesiae Roma-  nae cardinalibus inculcaret, magnum praeterea Lupi nomen in  Urbe esse coepit. Ac rursus cum pontifici testaretur Romanae  Ecclesiae operam Lupi non modo utilem fore, sed etiam necessa-  riam, statuit Alexander Romae illum retinere, atque hac de causa  singulo quoque mense congiarli loco quinque aureos ipsi lussit  numerarı » 16).  Vu les circonstances favorables qui se succedent, gräce ä l’assiduite  de ses recherches, Lupus se procure, pendant son seEjour &ä Rome, une  documentation tres vaste, tres large, tres varice, qui lui permet de  faire oublier comment il a diffe&re, de mani@re si genante, la publication  de son livre contre Stockmans. Avant de partir, il soumet ä Albizzi  in bibliotheca Angelica  13) H. NArRDvccı, Catalogus codicum manuscriptorum..  olim coenobii Sancti Augustini de Urbe, Rome, 1892.  14) SABATINI, Vita, p. 5.  15) L. CEvsSSEns, Sources relatives ä V’histoire du jansenisme et de V’antijansenisme  des anntes 1661-1672, Louvain, 1968, p. 9.  16) SABATINI, Vita, p. 5.Grande vulnus aNnımo IN0O infthxıt I11NOIS Lucae Holstenn.

multis aNnnıs lacrımatum NON mem.1n1, 181 a istud trıste
nuntıum 15)
Hostenıuus, quı ]Jou1t une grande autorıte, faıt le propagandıste

de Lupus ans les mıleux roOmaılns. Sabatını 6erıt

Praeter CaeteTrTO0s Lucas Holstenius... Lupı1 erudıtıone et,
modest1a Captus, diıcere solebat, 1n ecclesj1astica praesertim hıstor1a
nemınem Lupo perıtiorem hactenus repertum. Quod CUu NO  w}

semel, sed frequenter VITIS princıpalıbus 1pPSISque Kececlesiae Roma-
Nae cardınalıbus inculcaret, Magh un praeterea Lupı1 1ın
Thbe essec coepit. Ac TUTSUS I8 pontificı testaretur Romanae
Kececlesi]ae OPCETAaMM Lupı1 NON mOodo utılem fore, sed eti1am 1e6CES

ram, tatuıt Alexander Romae ıllum retinere, atqgu hac de
sıngulo QUOQUE conglarıl loco quinque AaUL6OS 1psı 1ussıt
numerarı 16)
Vu les cırconNstances favorables Qquı succedent, gräce V’assıdulte

de Ses recherches, Lupus PTOCUTE, pendant SOMn sE]0ur Rome, une

documentation tres vaste, tres large, tres varıee, quı] Iu1 permet de
faıre oublier comment l dıffere, de manıere S1 genante, la publicatıon
de SO  - vVTe contre Stockmans. Avant de partır, 1l soumet Albızzı

un hibliotheca Angelıca13) NARDUCCI, Catalogus codıcum manuscrvptorum..
olım coenobır Sanctı Augustim de Urbe, Rome, 1892

14) SABATINI, Vaıta,
15) UEYSSENS, Sources relatives l’historre du JANSENLSME et Ade l’antıansenısme

des aAnNNEES Louvain, 19068,
16) SABATINI, Vaıta,
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le exXxte d’un NOUVEAaU lıvre De potestate Sedis apostolıcae el de annellatıo-
nıbus. I8 n Y attaque Pas le regalısme mals les princıpes fondamentaux
du gallıcanısme ecclesiastıque, quı soutjent QUE le metropolhtaın est
seul Juge premiere instance, meme ans les Causes majeures. Lupus

OPPDOSC la superiorıte du sıege romaın, quı1 peut cıter Par devant lın
tOout le monde et TeCEVOIT les appels de LOUT le monde. I1 abandonne
ONC Stockmans POUTI attaquer Pıerre de Marca 1 7)} le fameux Juriste
{rancaıs, qu1 publıa 1641, quatre lıvres, Ses Dirssertatzones de
concordıa Sacerdotir el I'mpertu, SCUÜU de Ibertatıbus ecclesıiae gallıcanae
(condamnees Rome 1642), qu1 devınt SUCCESSIVeEmMeEntT DA  R  eveque de
de Conserans, archeve&que de Toulouse et de Parıs. et, qu] allaıt mMOUurTIr

1662
La refutatıon de Lupus est, bıentöt prete Kılle plait Albızzı 18)

Deas 1660 l’approbatıon est donnee 19) L’internonce de Bruxelles MsSque
de faıre avorter l’ımpression recommandant Linsertion d’un traıte
contre le placet royal 20) Cependant, telle qu elle est, la refutatıon de
Pıerre de Marca partıculıer et de LOUS les gallıcans general sembhle
31 dangereuse quelle paraltra QuUE vingt AL plus tard En attendant,
Lupus rehabılhiter, meme Au  b VeEUX du SOUPCONNEUX Albızzı.

Etant Parvenu resultat 1 favorable, Lupus essa]le d’en
ätendre le benefice Ia aculte de theologıe de Louvaın. Depuns le
däbut du Jansen1ısme, celle-e1 ätaıt egalement tenue POUTC fort suspecte.
On Iu1 reprochaıt d’avolr refuse de prendre des eSUuTes contre le vTe
de Jans6nıius 21)‚ de S’e  I4  tre opposee en 1654 la promotion la chaire

17) UÜEYSSENS, La fin, IL,
18) DeJja le Jan vier 1657, le general des augustins avaıt CTI1 ha COM POSTtO

TAattato De Dotestiate Sedis anostolıcae CWCa evocatlıones e PILSCODOTUM el de anppellatıonıbus
ad sedem amnostolıcam nte concılıum Sardıcense CONtIra Petrum Marcha, archiepiscopum
T'’holosanum, le quali ingegn10se fatiche nella corte KRomana, et, particolarmente dal detto
Eminentissimo Cardinal Albicıi SONO State raccolte lette CO  - applausu et, ammiratıione
placendo Diıio benedetto, S] daranno alle stampe col beneplacıto apostolico, per mostrare
1n sSSe christjianı relig10s18sım.ı sentimentiı dell’autore d’esso » ; UCEYSSENS, La fin,

H. n Dans le contexte, le general dit CILCOTEC QUE Lupus, KRome, POUL montrer
SOnl obeissance, faıt le serment antıjanseniste dans les maılns du cardinal Albızzı.

19) Tbid., 441
20) 1 bıd., 160-161 Uupus eut ordre de S’occuper de NOUVEAaU de Cce’ matiere.

ECcT1ra, le septembre 166J1, de retOour Louvaın Je travaille assıdüuüment la refuta-
tıon du placet royal et, ] espere l’achever dans quelques Jours»; UEYSSENS, Sources..

Acheve NnON, le lıvyre paraltra, 1OUS |’avons dit, qu’en 1742
21) UEYSSENS, Sources relatıves AUX Adebuts du JanseEnıSsmMe et de l’antıyansenmsme,
-Louvain, 1957, passım.
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d’Reriture saınte de Nıcolas Du Boıis, intrıgant, nullement qualfi  e,
mals antı]Janseniste OUtLTraNnCce 22)

KEnfın, 1657 CNCOTE, lorsqu en acceptant la bulle SACTANM

elle avalt declare vouloır SU1VTe la doectrine des aNcCcIens professeurs de
Louvaın Comprıse ans la (ensure de Louvaın et, de Douaı. Cette
attıtude fut enue Dar Iınternonce et Par Rome DOUTC une Insoum1ss10Nn.
Möme apres QuUE declaratıon eut Q  \CD oblıgatoırement rTevoquEeEe,
la SUSPICION restalt tres forte 2'a) upus allaıt intervenıir. Les ralsons
POUTC le falıre Iu1 manqualjent Pas {1 avaıt resıde et ense1gne longtemps

Louvaın, Couvent de SO  > ordre quı ataıt affılle L Universıitea.
De faıt 11 ätaıt membre de la aculte large » de theologie. Celle-eı1ı
avaıt O  eD) partıculıerement aCCcomModante POUFTC Iın 1653, lorsque,
mılıeu de SsSes trıbulatıons, elle l’avaıt admıs orade de doecteur D

theologie, grade qu1 correspondaıt la maltrıse d’au]jourd’ hul et QUE
tres PEU d’&tudıjants allajent Jusqu ä ambıtioner. L’honneur avaıt O  eD)
S] 6clatant QUE depuls lors les pers6ecutions avalent redoubhlä 24) Lupus
ätaıt ONC ]ıen oblıge de temo1gner reconnalssance. Maıs ’ambıtion
Jouaıt peut-etre QUS8. Ne desırant-ıl) DPas devenır « rTegent », c_  a  e
membre de la aculte Atroıjte de theologıe ® Normalement l avaıt
parmı les hult regents S1X säculiers et euxX reguliers domınıcaın
ei augustin 25) Ces places donnaılent Au älus prestige certaın
et ätajent 1ı1en remuneTEES. Celle des augustins avaıt D  \ longtemps
OCCcupeEe PDar Michel aludanus. Mais celu1-c1, et, passe l’antı]anse-
nısme ardent avaıt tellement decu la Tfacult  O; qu a mMOr 1652
elle choılsıt plus SO  a} SUCCESSEeUT parmı les augustins. Miıchel Van Hecke
avaıt essaye, 11 est VTal,; de s’introdulre, ma1s homme remuant, l
n’avaıt DPas reussı 27) Lupus pouvaıt esperer MI1eEUX, 1 du MO1NS 11

22) CEYSSENS, La Dromotıon de 2C0Olas Dau Boiws Ia chaire d’Eeriture saınte
OUVALN 1654), dans Bulletin de ’ Instatut historique belge de Kome, 1962 490-553

23) IJ UÜEYSSENS, LB yublicatıon, (1  S Pays-Bas, Ade Ia Fro1sıeme contre Jansenius
(  C  ‚} dans Revue d’historre ecclesiastıque, 477-506 ; 802-337 ; 55 (1960)
25-70

24) CEYSSENS, Iunus, dans Augustimand, 1965) 629-660.
25) Depuis longtemps les Jesultes avaljent essaye aın de posseder un chaire dans

la faculte ; ef. PONCELET, Hıstoire de Ia Vompagnıe de JS ESU8 AMaNS les ANCLENS Pays-Bas,
vol., Bruxelles, 1927, passim.

26) ÜEYSSENS, Michel aludanus. Ses attıtudes devant le JANSENLSME, ans AuUugqgus-
HWNLANd, 125-162, 205-240, 3905-.361 849.-.899

27) UEYSSENS, Michael Van Hecke 0 WeEd NALULT Kome, dans Augustinmana,
248-274 ; (1953) 63-73
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parvenaıt reconcılier Louvaın et Rome. 11 travaıllaıt. La premiere
mentıjon de SESs ınterventjons rencontre ans une deälh beratıon de la
aculte de theologıe, date du 1 mal 1660

Conclusum est, procurandum eSSC KExımı1o Patrı Lupo cambıum
pataconum Pro eXPeENSIS 1b1 1n CAauUsıs facultatıs hactenus factıs

et adhuec facıend1s, submittendumque 1ps1 HUn auUut alterum
exemplar Academıae Vernulaeı, quod ser1bebat avıde petı

Assessore Sanctı Offic1, ıtem exemplar 1U Lovanız Lıpsıu,
FKastorum academıcorum Valenn. CUuraque reser1bendı data est,

Kx1ımı1o Pontano 28)
reponse de Jacques Pontanus, membre de la aculte etroite,

Jansenıste tres modere, OUS la possedons
ILautterae vestrae de Kalendis Martıi mıh]j tradıtae SUNT CasSyue€E

COMMUNICAVI collegıs me1s, quı Kxımılae Dominatıion1
Vestrae congratulantur de benevolo Sanctiıssımı Domiminı In eam af-
eCctu et favore, discussısque omnıbus umbrıs QUas calumnıae adver-
SUS eamdem CONgresserunt, confıdımus De1 adıutor10, NOS QUOQUE

denso 1lo atroc1um calumnıarum nubılo.. alıquando lıberandos300  E Ceyssens  parvenait ä r6concilier Louvain et Rome. Il y travaillait. La premiere  mention de ses interventions se rencontre dans une d&liberation de la  facult& de th6ologie, en date du 17 mai 1660 :  « Conclusum est, procurandum esse Eximio Patrı Lupo cambium  25 pataconum pro expensis ibi in causis facultatis hactenus factis  et adhuc faciendis, submittendumque ipsi unum aut alterum  exemplar Academiae Vernulaei, quod scribebat avide peti a  D. Assessore Sancti Offici, item exemplar unum Lovanız Lipsi,  ac Fastorum academicorum Valerii. Curaque reseribendi data est  Eximio D. Pontano » ?8).  Cette r6ponse de Jacques Pontanus, membre de la faculte 6troite,  janseniste tres mod&re, nous la possedons :  « Litterae vestrae de Kalendis Martii mihi traditae sunt easque  communicavi collegis meis, qui omnes Eximiae Dominationi  Vestrae congratulantur de benevolo Sanctissimi Domini in eam af-  fectu et favore, discussisque omnibus umbris quas calumniae adver-  sus eamdem congresserunt, confidimus Dei adiutorio, nos quoque  e denso illo atrocium calumniarum nubilo... aliquando liberandos  ... Consilium (approbationis petendae Censurarum) quod a Reve-  rentia Vestra nobis suggeritur, utilissımum foret, si posset secure  perduci ad effectum. Et occasione ultimae bullae contra Jansenium  editae, facultas nostra esamdem bullam acceptando declaravit se  missuram ad Sedem apostolicam doctrinam suam eiusdemque  Sanctae Sedis iudicio subiecturam contra adversariorum calum-  nias. Sed Illustrissimus D. Internuntius obstitit et inhibuit...  Maximas interim agimus gratias Reverendae et Eximiae Pater-  nitatı Vestrae de sollicitudine quam pro eadem facultate nostra  gerit et pro benevolo in nos omnes affectu ; rogamusque ut eumdem  favorem continuet et vices rependemus ubi poterimus et 0ccasio  se offeret...  Caeterum salutem plurimam ego et collegae mei apprecamur  Eximiae Dominationi Vestrae, quam optarım angelum pacis et  plenae reconciliationis ad nos cito remitti et pedem hic figere,  nisi 1bi maiora speret » ??).  On le voit Lupus a voulu prendre le taureau par les cornes, en  demandant l’approbation des anciennes Censures de Louvain. Mais  Pontanus avait bien raison de croire que c’etait une utopie que d’y  pretendre. Ce n’est que vingt ans plus tard que Lupus et ses compa-  28) L. CEysSsEns, La fin de la premiere periode du jansenisme. Sources des anntes  1654-1660, 2 vol., Louvain, 1963-1965; t. II, p. 431.  29) Correspondance Lupus, — Favoriti, p. 141-143.Consılıum (approbatıon1s petendae Censurarum) quod Reve-
rentla Vestra nobıs suggerıtur, utılıssımum foret, 31 pPOoSSet SEeCUTE

perducı ad effectum. Et 0OCcasıone ultımae bullae contra Jansenıiıum
edıtae, facultas nostra esamdem bullam acceptando declaravıt
mı]ıssuram ad Sedem apostolicam doctrinam SUamn elusdemque
Sanctae Sedis 11d1C10 subjecturam contra adversarıorum calum-
1a8 Sed Ilustrissımus Internuntius obstitıt et n hibult..

axımas interım agımus gratias Reverendae et, KExımlae Pater-
nıtatı Vestrae de solheıtudıne QUam PTrO eadem facultate nostra
gerıt et PTrO benevolo ın 1OS affectu; rogamusque ut eumdem
favorem econtınuet et VICces rependemus u bı poterımus et 0CCaslo

offeret.
Caeterum salutem plurımam CDO ei collegae mel apPTeCamur

Kxıml1ae Dominatıion1 Vestrae, UUa optarım angelum Pacıs et
plenae reconcıllatıonıs a NOS cito remıtt. et pedem hıe f1igere,
181 1bı MmMa1l0Ta speret 29)
On le oıt Lupus voulu prendre le Laureau Par les COTNES,

demandant l’approbatıon des aNnc]ıenNes Censures de Louvaın. Maıs
Pontanus avaıt 1en ralson de erolre QUE c’ätaıt unNne utopıe QUE d
pretendre. e est QUE ving ANS plus tard QUE upus et sSe> .PDa-

28) UÜEYSSENS, La fın de Ia DpremMETE nDeErvode du JANSENLSME. Sources Ades annees
vol., Louvaın, ; 431

29) Correspondance Lunus, Favorıatı, 141-143
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reussıront 30) En attendant est pas les maıns vıdes QUE
upus allaıt revenIır Louvaın.

Kn effet. les aMI1s et pPTroteCcCLeUrs reussırent Pas le retenır
Rome 82 Rehabılıte, ıl voulaıt l’  6tre RDE Au Pays-Bas, et LOuUt Spe-
c1alement Louvaın, dont 1l avaıt D  CD 1 ıgnoblement ecarte 3 Au
printemps de 1660, apres quatre ANnS de sE]0ur, l quıitta la ılle eter-
nelle, accompagne du Seraphın de Jesus-Marıe 33)} quı1 retournera
definıtıyvement Rome eTrTs 1666, et quı restera 19891 correspondant et,
collaborateur.

Partı AaVEC honneur, comble de cadeaux et de recommandatıons,
Lupus arrıve Louvaın, trıomphateur. L’internonce recon1t V’ordre
de Iu1 preter Oute alde. Ses confreres de Louvaın dolıvent le rTeCceVOILLT,
Iu1 rendre ellule et chaıre. De la part de Son general l est nomme
presıdent du chapıtre provıncılal imminent 34) Pour l’unıversıte, il
apparut ANSC de Palx; Car l offre euxX brefs du PaDe OUuU la
doctrine de saınt Augustıin et de salnt Thomas est, proclamee LUla el
INCONCUSSA 35) cela la plus grande ]o1e, YUE, enfın, offıcjelle-
ment, erme entre le Jansenısme et le molıinısme ätaıt LECONNU

OUT a V1ver CcCe ]o1e, Lupus put eEeNCOTE ontrer des ettres tres
aımables de l’assesseur Vezzanı 36) e d’Augustin Favorıtı, le secT6Gtaılre
au ettres secretes, PETISONNASEC tres nfluent quı restera L’amı
fıdele de l’augustin 37)

30) (. infra.
31) Clement voulait le ommMmer sacrısta, C Eveque dignitaire de l’entourage

du PaDo, fonetion quasıment reservee au  b augustins ; ef. FARVACQUES, Ofati0 funebris,
.1  ©

32) Noris attribua le depart de Lupus une autre circonstance Lupo 61’4

m10 am1c1sSsımo, ed 10 eTa 11 Suo CCONOIMMO, mentre attendendo eglı alle SUuc storıe, 10 le
provvedevo dı quanto gli facea bisogno. Partıil ch Koma, reggente dı Pesaro, ed ı1
Padre Lupo 11O  - sapendo vivere col providersi da © del necessarlo.. 81 riıvolse partıre
da Roma»; FABRONIO, Vıtae ITtalorum doctriına excellentzum, V 9 Pise, 1780,

33) Corneille Houthenius, president du college Saint-Norbert Rome, eerit, le
8 octobre 1660 qu’il apprıt « feliıcem adventum a nostrum monasterium [ T’onger-
loensem] Exiımil Lupi ECNONMN adm Seraphin! ». remercıe le proviıseur de
Tongerlo POUL le bon accueil qu 1l leur reseTve ; Tongerlo, Archives de ’Abbaye, (8) 41
oll. Sarnt-Norbert,

34) UEYSSENS, TIuDus, dans Augustiniand, (1966) 306-312
35) UEYSSENS, La fin, }, 434 -436.
36) Tbid., 19 439.441
37) Voir la Correspondance Lupus-Favoritt.
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Röäinstalle Louvaın, Lupus reprend Ses tudes d’orientation

ultramontaıne 38) I1 les tend meme. {1 eut englober Mare Antolne
de Domuinıs, l’ex-archev&que de Spalato, quı 1619 avalıt publıe
Londres la Hıstor2ia del concılıo T’rıdentino, du servıte Paul Sarpl,
OUVIage Qul, POUL partıalıte, avalıt depuls les debuts exaspere
Rome 39) Deja du emps de Jansenıius, les Louvanıstes avaıjent O  D
pr16es de le refuter 40) Lie ]esulte Pallavıcıno avaıt D  CD charge, mals
SOI Istorıa Adel Concılıvo dr T’rento, Rome 1656; n avaıt Pas
donn&e satısfaction. Lupus eut revenır SUT le suJet En effet, 11 adresse

1L1ars 1661 la aculte de theologıe la prıere suıyvante302  L. Ceyssens  Reinstalle ä Louvain, Lupus y reprend ses 6tudes d’orientation  ultramontaine 38). Il les &tend möme. Il veut y englober Marc Antoine  de Dominis, l’ex-archev&que de Spalato, qui en 1619 avait publie ä&  Londres la Historia del concilio Tridentino, du servite Paul Sarpi,  ouvrage qui, pour sa partialite, avait depuis les d&buts exaspere  Rome ?9). Dejä du temps de Jansenius, les Louvanistes avaient 6t6  pries de le refuter *). Le j&suite Pallavicino en avait 6t@ charg6, mais  son Istoria del Concilio di Trento, parue &a Rome en 1656, n’avait pas  donn6 satisfaction. Lupus veut revenir sur le sujet. En effet, il adresse  en mars 1661 ä la facult& de th6ologie la priere suivante :  «... Sibi concedi exemplar unum Marci Antonii de Dominis, e  pluribus in archivo Collegii Maioris repositis, idque ad finem  refutandi errores auctoris, 1uxta mandatum Summi Pontificis 41),  Il parait en effet que le Pape ait donn€ quelque ordre. Car, quelques  mois plus tard, le 16 septembre 1661, Lupus lui annonce :  «... Ego porro nunc assiduus laboro in refutando regio placet,  speroque complere intra paucos dies, suppliciter deprecans ut  apostolica benedictione vestra, cuius tot beneficlis onustus incedo,  merear adiuvari » *?2).  Il est probable que Lupus a achev6 effectivement cet ouvrage,  mais ä cause des circonstances, nous l’avons d&jä dit, ıl Ilui fallait  craindre de le publier. Il allait &tre content de trouver un alibi en se  lancant dans l’histoire des conciles. Il s’agit naturellement d’une  38) Pour lui permettre d’&crire son ouvrage, le general des augustins, Pierre Lan-  franconi, prend Lupus sous sa protection spe6ciale. «  . Et quoniam Sedes apostolica tibi  magni operis conscriptionem commisit, de quiete et tempore volumus tibi esse provisum.  Quare te ab omni lectione domestica et officio annexam habente animarum curam quod  per priorem provincialem, provinciale capitulum aut provinciae diffinitorium imponi  soleat, facimus ac declaramus penitus immunem, adeo ut omnis ad tale officium qualis-  cumque tui assumptio sit ipso facto irrita atque inanis »; CEYSSENS, La fin, t. II, p. 441.  39) F. H. REvuscH, Der Index der verbotenen Bücher, Bonn, 1885, t. II, p. 324-325.  40) J. ORCIBAL, Correspondance de Jansenius, Louvain, 1947, 16-18. Jacques  Jansonius et Jean Schinckels 6crivirent effectivement une refutation. Les autres profes-  seurs 6taient pri6s de fournir aide, « Cupit itaque multum eadem Sanctitas ut simul omnes  conspirent, conveniant inter se et unanimes insurgant»; Bruxelles, Archives g6n6rales,  Papiers d’Etat et d’audience, dossier 1468/11 : lettre du cardinal Scipione Borghöse, en  date du 10 novembre 1618.  41) CEyssEns, Sources... 1661-1672, p. 20.  42) Ibid., 29.Sıb] concedı exemplar Marcı Antonnu de Domuinıs,
plurıbus In archıvo Collegn Majılorıs reposıtıs, 1dque a finem
refutandı ETITTOTES auctorı1s, 1uxta mandatum Summ1 Pontificis 41)
11 parait QUE le Pape alt donne quelque ordre. Car. quelques

MO1S plus tard, le 16 septembre 1661 Lupus Iu1 ANNONCE302  L. Ceyssens  Reinstalle ä Louvain, Lupus y reprend ses 6tudes d’orientation  ultramontaine 38). Il les &tend möme. Il veut y englober Marc Antoine  de Dominis, l’ex-archev&que de Spalato, qui en 1619 avait publie ä&  Londres la Historia del concilio Tridentino, du servite Paul Sarpi,  ouvrage qui, pour sa partialite, avait depuis les d&buts exaspere  Rome ?9). Dejä du temps de Jansenius, les Louvanistes avaient 6t6  pries de le refuter *). Le j&suite Pallavicino en avait 6t@ charg6, mais  son Istoria del Concilio di Trento, parue &a Rome en 1656, n’avait pas  donn6 satisfaction. Lupus veut revenir sur le sujet. En effet, il adresse  en mars 1661 ä la facult& de th6ologie la priere suivante :  «... Sibi concedi exemplar unum Marci Antonii de Dominis, e  pluribus in archivo Collegii Maioris repositis, idque ad finem  refutandi errores auctoris, 1uxta mandatum Summi Pontificis 41),  Il parait en effet que le Pape ait donn€ quelque ordre. Car, quelques  mois plus tard, le 16 septembre 1661, Lupus lui annonce :  «... Ego porro nunc assiduus laboro in refutando regio placet,  speroque complere intra paucos dies, suppliciter deprecans ut  apostolica benedictione vestra, cuius tot beneficlis onustus incedo,  merear adiuvari » *?2).  Il est probable que Lupus a achev6 effectivement cet ouvrage,  mais ä cause des circonstances, nous l’avons d&jä dit, ıl Ilui fallait  craindre de le publier. Il allait &tre content de trouver un alibi en se  lancant dans l’histoire des conciles. Il s’agit naturellement d’une  38) Pour lui permettre d’&crire son ouvrage, le general des augustins, Pierre Lan-  franconi, prend Lupus sous sa protection spe6ciale. «  . Et quoniam Sedes apostolica tibi  magni operis conscriptionem commisit, de quiete et tempore volumus tibi esse provisum.  Quare te ab omni lectione domestica et officio annexam habente animarum curam quod  per priorem provincialem, provinciale capitulum aut provinciae diffinitorium imponi  soleat, facimus ac declaramus penitus immunem, adeo ut omnis ad tale officium qualis-  cumque tui assumptio sit ipso facto irrita atque inanis »; CEYSSENS, La fin, t. II, p. 441.  39) F. H. REvuscH, Der Index der verbotenen Bücher, Bonn, 1885, t. II, p. 324-325.  40) J. ORCIBAL, Correspondance de Jansenius, Louvain, 1947, 16-18. Jacques  Jansonius et Jean Schinckels 6crivirent effectivement une refutation. Les autres profes-  seurs 6taient pri6s de fournir aide, « Cupit itaque multum eadem Sanctitas ut simul omnes  conspirent, conveniant inter se et unanimes insurgant»; Bruxelles, Archives g6n6rales,  Papiers d’Etat et d’audience, dossier 1468/11 : lettre du cardinal Scipione Borghöse, en  date du 10 novembre 1618.  41) CEyssEns, Sources... 1661-1672, p. 20.  42) Ibid., 29.Kıgo UNC QSSICQUUS laboro In refutando reg10 nlacet,
complere intra DauUCcOs d1es, supplıicıter deprecans ut

apostolica benedietione vestra, CU1US 4O benefiens ONUSTtUS Incedo,
INeTeaTr ad1ıuvarı 42)
{1 est probable QUE upus acheve effectıyement cet OUVIAaSC,

ma1ıls des CITrCcONStaNCeSs, OUS l’avons deja dıt, il u17 allaıt
eraındre de le publher. I1 allaıt Stre ontent de trouver alıh]y
lancant ans L’hıstolire des concıles. {17 s’agıt naturellement une

38) Pour Iu1 permettre d’eerire SO  - OUVTageE, le general des augustıns, Pierre Lan-
francon1, pren‘ Lupus SOUS protection speciale. Eit quon1am Sedes apostolica tıbı
magnı oOper1s conser1ptionem commisıt, de quiete et, tempore volumus t1bD1 ESSC provısum.
Quare te ah NNı lectione domestica et officio anneXam habente anımarum quod
PEr priorem provinclalem, provinclale capıtulum aut proviınclae diffinitorium impon1
soleat, facımus declaramus penıtus immunem, deo ut Omnıs a tale offieium qualis-
CUHMLYUE tu1 assumpt1io aıt, 1PSO facto iırrıta atque Inanıs » ; UEYSSENS, La fin, &U; 441

39) REUSCH, Der Inderx der verbotenen Bücher, Bonn, 1885, I C} 3904.-.395
40) ÖRCIBAL, Correspondance de Jansenvus, Louvain, 1947, 16-18 Jacques

Jansonius et Jean Schinckels Eeriıvirent effectivement un  D refutation. Les autres profes-
eUTrSsS 6tajent pr1€ES de fournir ide. Cupiıt itaque multum eadem Sanctitas ut sımul
conspirent, conven]ılant inter et unanımes insurgant » ; Bruxelles, Archives generales,
Papiers A’Ktat et d’audience, dossier 1468 /11 lettre du cardınal| Scipione orghese,
date du novembre 1618

41) UÜEYSSENS, Sources.
42) 1 bıd.,
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hıstolre CONCUE SETVICE de l’Eglise romaıne et quı condura Lupus
des SUCCES aclatants.

T/’arbitre du JaANSENLSME el de l’antıjJansemsme,
Sl, gTrTäCe Lupus, la aculte de theologıe de Louvaın avaıt D  CD

reconcılıee AVECC le Saınt-Siege, cela. eut Das 1Tre qu elle ]ou1ssalt
de la pleine confıance des KRomaiıns, Uurtout du SOUPCONNEUX Albızzı
Celu1-ec1 n en faıt Pas mystere ans reponse du 15 Jan vıer 1661 Au  b

remercıements des Louvanıstes. I8 acrtıt

Pergam CQO, qUa potero > benevolentiam rehibere, doneec
VOS ınterım perget1s doetrina ei obsequ10 probare academıam
vestram Sanctae Sedis NOn solum devotissımam esS$Se fılıam, Verunı
adversus gTasSsantes iıllıe 1n VICINUS inexpugnabıle PTFODUSNAaCU-
IumChretien Lupus, 1660-1681  303  histoire concue au service de l’Eglise romaine et qui conduira Lupus &  des succ6s 6clatants.  2. L’arbitre du janse&msme et de l’antijansenisme.  Si, gräce a Lupus, la facult& de th&ologie de Louvain avait 6t6  reconcilige avec le Saint-Siege, cela ne veut pas dire qu’elle jouissait  de la pleine confiance des Romains, surtout du soupgconneux Albizzi.  Celui-ci n’en fait pas mystere dans sa reponse du 15 janvier 1661 aux  remerciements des Louvanistes. Il &erit :  « Pergam ego, qua potero opera, benevolentiam rehibere, donec  vos interim pergetis doctrina et obsequio probare academiam  vestram Sanctae Sedis non solum devotissimam esse filiam, verum  adversus grassantes ıllic in viciniis inexpugnabile propugnacu-  Tam /  La bienveillance du cardinal est conditionelle. Il ne suffit pas de  se dire obeissant au Saint-Siege; il faut effectivement combattre le  jans&nisme. C’est ce que, dans le fond de son cceur, le cardinal desire,  mö6me s’il ne l’exige pas explicitement de la part de la faculte. Il se borne  ä ajouter :  « Porro ut parı mecum affectu P. Lupum prosequamini et pro  suis de vestra facultate egregiis meritis provehatis, quam affec-  tuosissime commendatum velim » 43),  Albizzi, on le voit, veut introduire Lupus dans l’universit& comme  promoteur de l’antijans&nisme, möme comme exemple d’un converti  qui combat le bon combat. L’internonce de Vecchi eut de la part du  Saint-Office des instructions semblables **). De fait, bientöt il va s’agi-  ter. Le 16 d&cembre 1662, il &crit au cardinal-neveu :  « Per la morte del Dottore Spick (Speecq), decano di S. Pietro in  Lovanio, seguita in questa settimana, resta vacente un luogo  nella stretta facoltä teologica dell’universita di Lovanio, quale  tocca alli medesimi teologi di quel collegio a conferirlo.  43) CEyvsSsEns, Sources... 1661-1672, 1.  44) Jacques Spyliaert, le chroniqueur des augustins d’Ypres 6crit : «  . Illustrissimus  Internuntius per diversa scripta a cardinalibus habuit in mandatis ut P. Magistrum  Lupum reducem in omnibus dignitatibus et praeeminentiis manuteneret, curaretque  ne quispiam aliquid adversi moliretur »; CEYSSENS, Lupus, dans Augustiniana, 16 (1966)  307La bıenveıllance du cardınal est econdıtionelle. I1 auffıt Pas de

ıre obeissant Salnt-Sıege ; 8l faut effectıyement combattre le
Jansenisme. est QUE, ans le fond de SOM GCOSUTL, le cardınal desıre,
meme a’1] l’exıge DPas explicitement de la part de la faculte. I1 borne

ajouter
« Porro ut parı INeCcUMmM affectu Lupum prosequamını et, PIO
S18 de vestra facultate egTERNS merıtıs provehatıs, Q Ua a1IIEC-
tuosıssıme ecommendatum velım $3)
Albiızzı, le voıt, eut introdulre Lupus ans l’universite

promoteur de l’antı]Jansenısme, meme exemple d’un convert]
qu1 combat le bon combat., L’internonce de Vecchl] eut de ia part du
aınt-Office des instruetions semblabhles 44) De falt, bhıentöt Il S’agl-
ter L e 16 deäcembre 16062, 11 aerıt cardınal-neveu

Per la MOTTtLEe de]l Dottore Spick Speecg), decano dı Pıetro 1n
Lovanıo, segulta ın Qquesta settımana, TEesSta vacente luog0
nella tretta acolta teologıca dell’unıyersıta 8l Lovanıo, quale
0CCa allı medesımı teologı dı quel colleg10 conferirlo.

43) UÜEYSSENS, Sources...
44) Jacques Spyliaert, le chron1queur des augustins d’Yopres CT1 Illustrissımus

Internuntius PDCI dıversa scr1ıpta cardinalibus habuit 1ın mandatis ut Magistrum
Lupum reducem ıIn omnibus dignitatibus et praeeminent1s manuteneret, curaretque

quısplam aliquid adversı]ı moliretur . UÜEYSSENS, LuDnDuSs, dans Augustinand,
307
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In econformıta delle loro replicate pIU volte q,] Padre

Maestro Lup1, Iu1 doverebbero conferırlo, ne 10 aSSaTrO offitiıo
aleuno fıne che C10 succeda, dovendosı st1mare acquısto
tabıle PeI gl’interessı della Santa Sede ın quel colleg10 teolog1Cco,
(dove SOI1LO quası Tesche le eicatrıe1n delle plaghe passate dal] Jan-
sen1sSmOo), che V1 81 mmetta soggetto NnON solo dotto, COs1
da ene fedele alla, Santa Sede portato PEr IN dı le1 interess],
CO IMME quesStO Padre

Una tal consıderatione mıl fa st1mar lecıto, 1l LEVEeT®

emente Vostra Kmıinenza, S] st1imasse ene che, la Santıta 1
Nostro Sıgnore CO  S breve, Vostra KEminenza CO  z UL ettera
lo raccomandassero a lla tretta Tacoltäa, sperando 10 che
arT1Vassı In empOo, che fussı pPEeI aSSICUTATE il del negot10
PEr Ul Padre Lup1, NO  } essendo DeEI mancarlı PEeI altro moltı COLL-

corrent1 ; et, ıIn ognı CasOo m1 SeTVITEN della, raccomandatıone
predetta, secondo lo SLALO nel quale S1 TOVAaSsSe affare, DEI 10  >

ESPDOITE V’autoritä del breve della ettera, quando NOn V1 fusse
apParenZzZa d’effetto»

Cependant, upus ätaıt tellement estime Louvaın, QUE SOI Alec-
tıon COMMMe regent membre de la aculte ätroıjte de theologıe
dependait nullement une recommandatıon specıale.

Klu aussıtöt, upus devınt membre effectit et influent de ’admını-
stratıon de le acult: de theologıe. 11 avaıt, POUTC SOM compte personnel,
PTI1S revanche SUrT SsSes adversalres, OCEeUX de SOI ordre et OEGUX du monde
antı]ansenıste. Maiıs un taäche dıfficıle u ätaıt reservee. On attendaıt
de lu1 d7  etre  E 3 le TOMOTteEUT de l’antı]Jansenısme, malls S] PEeU qu’ıl eut D  D

Tal Janseniıste, 1l SET'a Jamaıs reel antı]Jansenıste ; 11 devJ]ent
”’arbitre entre les euxX tendances. Cependant dejä cet offıce d’arbıtre
allaıt reveler fort dıfficıle remplır, urtout du faıt QUE SOM confrere
Mıichel Van Hecke s’Gtaıt rendu Kome, et qu’ıl agıssalt fortement
contre Ja acult  e de Louvaın 46) ayan obtenu ”oreılle d’Albızzı
Heureusement, Lupus avaıt celle de Favornrıtı a 11 adresse SECTE-
taıre des brefs, le 16 septembre 1661, Cce lettre rassurante, destinee

Pape
AÄAnnus est, QUO recesSs] SACTIS pediıbus oculıs Sanectitatıs

Vestrae, confıdens NON reCcESSISSE a,h ıllıus benedıietione protec-
tiıone paterna Gratias incomparabıles Iı atque 1n 1es agıt
aeCc academıa. Juam e1us, recept1is apostolicıs brevıbus, sıt
dıyersa facıes, effarı NOn POSSUNML, exposıtum ıd eredo Sanctitatı
45) CEYSSENS, SOUurces... 107-108.
46) UÜEYSSENS, La fin, I .9 464
47) CEYSSENS, S0ources... 1-1 584
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Vestrae SUuOo internunt1o, quı eunetis pacıfıcandıs strenue alla-
boravıt. Alı Summı Pontifices dedere nobıs prıvılegıa, Vestra
Sanctıtas 9 mentiumque tranquıllıtatem, tudus 1EeCES:

r1am, omMN1que privileg10 et maıl0rem et gratiorem, praesertim
pOosSt Jungas motuum m1ser1as. Sanctitatıs Vestrae emorTI1aA nobıs et,
poster1s nostrıs erıt 1ın sempıterna benedıietione.

Academıa Sedi1 apostolicae fut SCIMNDET devotıssıma, el defenden-
dae parata et1am effundere sanguınem, nıhılomıinus dum quası ad-
versarTıls restitıt, gravıter deliquısse confıteor, delictaque peI
Sanctıtatıs Vestrae ogratiam rem1ssa et oblıterata Ssatıus est, sılent10
Tradere Juare COoTdıs et, COTPOTIS flecto ante Sanetissımam
Paternıitatem Vestram atque supplico humıllıme, ut PCI nullum
patıatur reir1carl, a ıta dıgnetur doctores hos Sanctitatı
Vestrae devot1issımos, et morı UQ Ua ıllı dısplicere malentes, lıberare

Varlıo metu a&  ue anxıetate 48)
Comme Lupus l’avaıt pPrevu, ce let’-cre fut Iue PaDe, malls
parvınt Pas le convaınecre.

Kille est, renvoyee I’internonce affın ch’Ella 1a econsıderı
destramente quanto representa Corrısponda CON l’opere » 49))

Le Jan vıer 1662, I’internonce repond, negatıvement. La
aculte etroıte de theologıe, autrefo1s centre de l’opposıtion Au eC1-
S10NS pontıficales, depuls qu’elle D  \ forcee de les accepter puremen
et, sımplement », Comporte exterieurement une anılere SAa

reproche. Maıs interieuremment I’internonce le salt pertinemment
elle n accepte DPas le faıt » QUE les CIN.G proposıtions trouvent ans
’ Augustinus, et exprıiment le de Jansenıius. {1 PTODOSC ONC
l’'ımposition d’un serment tres explıicıte

Turabis te quınque articulos Ihbro Augustum (ornelir Jansenn,
EPLSCOML I nrensıs desumptos DET Vonstıtutzones Summorum Pontıfi-
CU Innocentiu el Alerzandırı VII un ab aucltlore nraefato
ıntento damnatos damnare vsdemque constitutzonıbus relqrosam
observantıam Draestare 50)

48) T bid., DeJja quelques MmMOI1S plus töt, ‚uUpus doit Q VOLT 6erıt dans le mMmeme
Sens d’autres instances Rome. Le cardinal Francois-Marie Brancaccı Iu repondit
en effet le DA f&vrier 1661Chretien Lupus, 1660-1681  305  Vestrae a suo internuntio, qui cunctis pacificandis strenue alla-  boravit. Alii Summi Pontifices dedere nobis privilegia, Vestra  Sanctitas pacem, mentiumque tranquillitatem, studiis necessa-  riam, omnique privilegio et maiorem et gratiorem, praesertim  post lungas motuum miserias. Sanctitatis Vestrae memoria nobis et  posteris nostris erit in sempiterna benedictione.  Academia Sedi apostolicae fuıt semper devotissima, ei defenden-  dae parata etiam effundere sanguinem, nihilominus dum quasi ad-  versarlis restitit, graviter deliquisse confiteor, delictaque per  Sanctitatis Vestrae gratiam remissa et obliterata satius est silentio  tradere. Quare cordis et corporis genua flecto ante Sanctissimam  Paternitatem Vestram atque supplico humillime, ut ea per nullum  patiatur refricari, atque ita dignetur doctores hos Sanctitati  Vestrae devotissimos, et mori quam illi displicere malentes, liberare  a vario metu atque anxietate » 48).  Comme Lupus l’avait prevu, cette let£re fut lue au pape, mais ne  parvint pas ä le convaincre.  Elle est renvoy&e ä l’internonce « affin ch’Ella la consideri e vegga  destramente se quanto representa corrisponda con l’opere » *9).  Le 28 janvier 1662, Vlinternonce r6pond, n&gativement. La  faculte Etroite de th6ologie, autrefois centre de l’opposition aux deci-  sions pontificales, depuis qu’elle a 6t6 forc&e de les accepter « purement  et simplement», se comporte exte@rieurement d’une mani@re sans  reproche. Mais interieuremment — l’internonce le sait pertinemment —  elle n’accepte pas le « fait » que les cinq propositions se trouvent dans  V’Augustinus, et expriment le sens de Jans6nius. Il propose donc  l’imposition d’un serment trös explicite :  « Iurabis te quinque artıculos ex libro Augustini Cornelit Jansenii,  episcopi Iprensis desumptos per Constitutiones Summorum Pontifi-  cum Innocentii X et Alexandrı VII in sensu ab auctore praefato  intento damnatos damnare üsdemque constitutionibus religiosam  observantiam praestare » 50).  48) Jbid., p. 29. D6ejä quelques mois plus töt, Lupus doit avoir 6crit dans le möme  sens a d’autres instances &4 Rome. Le cardinal Francois-Marie Brancacci lui repondit  en effet le 22 f&vrier 1661 : « ... Jansenianas tempestates quibus vestra isthaec academia  ijactitata quodammodo videbatur formidoloso tempore gratulor sedatas, et cum Summo  Pontifice in gratiam rediisse; nec maiori opus erat quam dexteritate tua prudentiaque  qua polles »; WıyNAnNTs, Epistola dogmatica, p. 19-20.  49) CEysSSENnS, Sources... 1661-1672, p. 46.  50) Zbid., p. 63-64.Jansen1anas tempestates quibus vestra sthaec academia
lactitata quodammodo videbatur formidoloso tempore gratulor sedatas, et C Summo
Pontifice In gratiam rediisse : NC malor1] OPUS Tat QUaH dexteritate tua prudentiaque
Qua polles » ; WIJINANTS, Emnrstola doqmatıca, 19-20

49) UEYSSENS, Sources...
50) Ibid., 63-64
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“internonce embrasse ONC desır irrealisable des antı]Jansenistes

Quı1 TOVOQUETA tant de querelles. 11 mentJıonne SR les dıffiecultäs YUE
Ia aculte des Trts ans l’applıcatıon du prıvılege des nom1ına-

tıons Au  d benefices ecclesiastıques, et, Par 1a l semble donner orıgıne
1a deeısıon de suspendre Gces prıvıleges. En effet, le 18 fevrıer, le

cardınal-neveu Flavıo Chıg1, repond
« Per quello che 0CCa la econtumacıa accennata ’della acoltaä
dell’ Artı dı cıttäa, havendone ser1tto distıntamente a ] SIgNOT
Cardınal Prodatarıo, Cul S1 CcONS1ENAtO subıto il al Leı plego,
mM1 rıporto a ] quello sentira Sua Emiinenza doppo che Kısasa haverä
consıderato quanto Killa, le ha rappresentato 51)
Nous devrons rTevenNnIr SUuT ce question. Maıs 11 d’autres

reproches cContre la aculte des rts Le Mal 1662, Albızzı plaınt
upus des doectrines cartes]iennes tres nefastes Qqu1 ont Louvaın.
Pour rem6dıier, al compte SUur upus, collaboratıon AaVEeC I’ınter-

52)
De falt, Lupus est Iintermäödiaire entre De Vecchl et l’unıyversıite.

{1 s’entend 1en AaAVEeC cet Itahlıen et Mahnyue Das de faıre occasıonnelle-
ment So  } eloge. Le 3() INars 1662, l acrtıt cardınal-neveu Chıg1 combıen
l’unıversıite est favorısee Dar De Vecchıu, quı ramene la paıx entre les
PETSONNES pr1v6es et q’efforce d’&vıter LOout lıtıge AVEeC les mınıstres
rOyauX 53)

Maıs Llinternonce tou]jours Uintroduetion du erment
antı]anseniste. Pour S Y r1SquUerT, ulle 0OCcasıon presenta eTtTs la fın de
1661

Un Jeune ]esulte, Jacques Coret, natıtf de Valencıennes, membre
de la provınce gallo-belge, achevant SEes &tudes theolog1ques Parıs,

soutıint le 12 decembre 16061, SOUS la presidence du Franco1s Annat,
antı]jJansenıiste ardent, des theses retentissantes 1{1 ans l’Eglise

romaıne, declare-t-ı1l, trıbunal infaıllıble de la fOl1, meme dehors
du concıle general, ei tant ans les quest1ons de droınt QquUe ans celle
de faıt Aınsı, apres les constitutions d’Innocent et d’Alexandre VIÄIL,

peut CTOITE une fo1 dıyıne UU le vTe de Jansenıus, intıtule
Augustinus, est heretique et QUE les CINg proposıtions qu on extraıutes
Sont, de Jansenıius et, OnNtT D  \VCD condamnä&es SEeNS de Jansenius 54)

51) I bid.,
52) 1 bıd., 86-5857
53) JADIN, Lettere di nartıcoları, Ar
54) SOMMERVOGEL, Bıbhuotheque Ade la Compagnıe de J ESUS, VIJL, col 2924.92926
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doetrine Ataıt dıamäetralement contraıre celle des gallıcans
et, des Jansenıstes. KElle exprimalt nettement celle des antı]ansenıistes
extremes et pouvalt SEeTVIT de ase formulaıre antı]Janseniste YQUE
De Vecchi voulaıt iıntrodumre Louvaın. fın de preparer le terraın,

dernıer profita de l’opposıtıon Qu1 fıt ]Jour Parıs POUFTF demander
Par ”’entremıse de Lupus le sentiment de I aculte de theologıe de
Louvaın. Celle-ec1 mordaıt pomnt cet appäat

Placuit dıe sequentiı pPEI decanum responderı Kx1ım1o0 Patrı Lupo,
quod facultas NN pOosset 1CC vellet ferre i1udiıe1um dietis
conclusıionıbus contextu avulsas. Praeterea facultatem NON
vıdere CUul ONO alıquod 1udıe1um 1NC iınterponeret, quandoquıdem
praetensae conclusiones SsSeu assertiones procedant 1la. famosa
questione inter Gallos 1aM d1ıu agıtata et Romae aatıs cognıta,
Pontifex aıt, econcılıum 55)
Pour L ’arbıtre 9 ce reponse Ävasıve n etaıt Pas SUCCES, Maıs

bıentöt upus trouva une 0OCCcasıon de faıre etat de generosıte.
Parıs, la sunte de Ll’affaıre des Corses 1662), et Par eXPprES commande-

ment du TOL1, la Sorbonne avaıt prudemment Lormule, le mal 1663,
S1X proposıtions fort gallıcanes

Non esSsSe doectrinam facultatıs quod Summus Pontifex alıqguam ıIn
temporalıa reg1s chrıistianıssımı auctorıtatem habeat Ksse
doctriınam facultatıs e1usdem quod TCXx chrıstlanıssımus nullum
Oomnıno agnoscıt NeC habet 1n temporalıbus Super10Tem ; Quod
subdıtı fıdem et obedientiam regl.. ıta debent ut a,.D 118 ullo
praetextu dıspensarı possıint ;Chretien Lupus, 1660-1681  307  Cette doctrine 6tait diamötralement contraire ä celle des gallicans  et des jansenistes. Elle exprimait nettement celle des antijansenistes  extrömes et pouvait servir de base au formulaire antijans6niste que  De Vecchi voulait introduire ä Louvain. Afin de preparer le terrain,  ce dernier profita de l’opposition qui se fit jour ä Paris pour demander  par l’entremise de Lupus le sentiment de la facult& de th6ologie de  Louvain. Celle-ci ne mordit point ä cet appät :  « Placuit die sequenti per decanum responderi Eximio Patri Lupo,  quod facultas non posset nec vellet ferre iudieium super dictis  conclusionibus a contextu avulsas. Praeterea facultatem non  videre cui bono aliquod iudicium hine interponeret, quandoquidem  praetensae conclusiones seu assertiones procedant ex illa famosa  questione inter Gallos iam diu agitata et Romae satis cognita, an  Pontifex sit supra concilium » 55).  Pour « l’arbitre », cette reponse Evasive n’6tait pas un succes. Mais  bientöt Lupus trouva une occasion de faire 6tat de sa gen&rosite.  A Paris, & la suite de l’affaire des Corses (1662), et par expres commande-  ment du roi, la Sorbonne avait prudemment formule, le 8 mai 1663,  six propositions fort gallicanes :  « Non esse doctrinam facultatis quod Summus Pontifex aliquam in  temporalia regis christianissimi auctoritatem habeat...; Esse  doctrinam facultatis eiusdem quod rex christianissimus nullum  omnino agnoscit nec habet in temporalibus superiorem ; ... Quod  subditi fidem et obedientiam regi... ita debent ut ab ıs nullo  praetextu dispensari possint; ... Non probare nec umquam pro-  basse pröpositiones ullas regis... auctoritati aut germanıs Ecclesiae  gallicanae libertatibus... contrarias, verbi gratia quod Summus  Pontifex possit deponere episcopos adversus eosdem canones.  Doctrinam facultatis non esse quod Summus Pontifex sit supra  concilium oecumenicum ; ... Quod Summus Pontifex, nullo acce-  dente Ecclesiae consensu, sit infallibilis » 5).  Devant ces positions anti-romaines, 1’« arbitre » exprime ä Favoriti  son indignation et celle de ses collegues. Le secretaire r&pond longue-  ment le 15 septembre 1663 :  « Non dubito quin religiosissimi Belgae, praesertim vero Lovanien-  ses theologi, quorum eximia et incorrupta doctrina atque in  55) CEYSSENS, Sources... 1661-1672, p. 117.  56) CH. GERIN, Recherches historiques sur l Assemblee du Clerg& de France de 1682,  Paris, 1870, p. 19.Non probare NC um y uamhı PIO-
basse proöposıitiones ullas TegIS... auctorıtatı 2uUut germanıs Keclesiae
gallıcanae hbertatıbus.. contrarl1as, verb1ı oratıa quod Summus
Pontifex possıt deponere ep1SCOPOS adversus eosdem CAaNnoNes
Doetrinam facultatıs NO  S es$Se quod Summus Pontifex a1t,
concılıum oecumen1cum S Juod Summus Pontifex, nullo AaCCGEe-
dente Kececlesiae s1ıt infallibilis » 56)
Devant Ces posıtions antı-romaınes, 1’« arbıtre exprıime FKavorıtı

SO  a ındıgnatıon et ce de Ses collegues. Le secretaılıre repond longue-
ment le 15 septembre 1663

Non dubıto quın rel1g10s18Sım1 Belgae, praesertim eTO Lovanıen-
Ses theolog], QUOTUM ex1ım12a et Incorrupta doectrina atqu ın

55) CEYSSENS, Sources...- 3 brg
56) 8i:8 RIN, Recherches historiques 5Fr l’ Assemblee du Clerge de France de 1682,

Paris, 1870,



308 Ceyssens

Apostolicam Sedem observantıa SCINDEI nıtult IN1YUO
ferant eıdem Sed1ı inaudıto exemplo Natas

Illatas eTO a,h 115 QUOFUuH tutela praes1id10 Romana LTeS
SECUTAa barbarorum telıs et haereticorum conatıbus SCH1LDEI fant

Aequo amen acatoque tulıt ıingruentem tempestatem
Sanctissımus Dominus Noster 11110 ulla. SUua SUO-

culpa tam ındıgnam TELCUIN OINN1IUIN turbulatiıonem CON-
flatam vıdet hbentius ALrCanlO De1 consılıo CONqU1ESCIT SOP1ITOS
quandoque mortalıum AaAN1LINOS excıtantıs e1usmodı vexatıonıbus

Illud vehementer 1 Sanctıitatem uam quod 08 SIa V1IS-
s17nNe Iaesa S11 dıgnıtas veretur alıquo supplıcıo CXD1LAaN-
dum facınus Ua DL UIN videamus a exemplum caeterorum
QUul posterum sımıle quı1d entare auderent S1CUtT1 tu YUOYUE
v]derıs sapıenter

nterım S19NICAaVl Sanctissımo tul 1d SENSUS plenos
ıhalıs eiusdem A1NOTIS et perspectae olım anc Sanctam Sedem
1  1 indıcavıque paratum eSSe ve confutare veterıs Ecele-
S14€e monumentıs proposıtıiones adversus pontifıc1am potestatem

vulgus prolatas 5Wl allenda INSCHLI@A et Occupandas voluntates
ımper1tae multıtudınıs

Commendarvıt Sanctitas Sua consılıum sed dıfferendum iıudıcat
dum SPECS est pestiferae doctrinae auctorem SuScepta
ımp1Letate diıscedere daepe eN1M experımento dıdıeimus e1usmodı
quaestiones a,.h 1TAaTO pOotIUS QUam sacrılego proficiscl et
spretas neglectasque ventum aperta planıtıe sSeNSIM

CVahlelsCceI®e, ubı adversarıum invenerıint hıon1s incendıiıum
fover1 latıus SETDETE
Nıhilominus quando ad argumentum pertractandum
tıbı tempPus suppetant TE zel0 paıetate tua dıgnam fecerıs
S1 mater1am sılvyvamve CONSESSCINLS QUAaEC ubı necess1itas forte tule-
TIT ordınarı ıllico pOosSsSIt et, tamquam mılıtes huec iıllue atentes et
incondıtiı ad 11 DTFO VISUM bellı mpetum AaC1iIe explicarı

Quo Casu ILarl lıceret Christi SIEDZES PEr et abrupta e_
TrTantes a& N1OSCILIA pastorıbus vel econnıyventıibus vel ultro
pellentibus pertractos Lupo reducı a bonum irugem » 57)

arbıtre » eut falre partager la aculte de theologie la
bonne OPIN1ON dont ıl ]0U1% lu1 INeINe Rome Dans Correspondance
AVEC FKavonrıti 11 de falre SO  S eloge Maıs le secretaıre Qquı
entend d’autres SONS de cloche Iu1 MTMMUN1GUE SsSes doutes le 15
novembre 1664

Cup10 te enuchatıus docer1 de SLAatu haeresıs JaNnsecHN1aNAae€
Belg10 QUONI1AIN superlorıbus GUuls Ltteris mıh]1 124

57) ÜCEYSSENS Sources 1661 1672 586 587
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isthıc CON.QUIEVISSE ; alıı eTO addıeti fortasse alıecun sodalıcı0 NOn
ıta e habere contendunt, sed Jansenistas aSSIduUAasS eruptionesocculte molırı et 1ın 0CcCasıonem intentos esse turbandı
omn1]a 58)
Parmı OGes informateurs de Rome il avalıt certaınement le

confrere de Lupus, Michel Van Hecke AÄpres Q, VOIlLT resıde Rome de
decembre 1660 Jusqu au printemps de 1662, PEISONNALSE etaıt  74
Tevenu Louvaın, u11 auss], trıomphateur. N’ätaıt-ıl Pas porteur
d’un deeret du Saınt-Öffice, qu1 declaraıt Patrem Michaelem
et catholiıecam doectrinam PIo  SC propterea valde eS$Se COINMEN-
dandum et, ajoutaıt QUE les eSUuTes prises contre I1 Dar l’unıyversıte
etajent nulles et devalıjent etre Cassees 59) 7 I1 mMOontra outre cela.
bref qu1 le majltre theologie 60)

Ce relıg1eux ambıt]eux contınuant wiele! agıssements iırrıtants ans
l’unıversite, ans la provınce relıg1euse des augustins e ans SO  S

COUVeENT, l’arbıtrage de Lupus fut du COUP doublä et meme trıple.
Dans les cCırconstances d  e  hcates Ou l trouvaıt, l l’exerca une
manıere Sage et moderee. En quı SO  S Couvent et ProVINCe,
OUS parlerons plus tard Quant l’unıversıte, celle-e1 prıt sSans
rencontrer AUCUNeEe opposıtıon de Ia Part de Lupus des eSUurTes ener-
g1quUeES DOUT supprımer les agıssements du molne. Comme l recalcıtrait,

ProcCes Iu1 fut intent&e ;: pendant Liınstruecetion le Juge ınt decouvrır
YQUE les grades CON.qUIS Douai Par Van Hecke n etajent Das Jegıtımes
et qu’ıl n avaıt Jamaıs D  eD) INCcorpore Louvaın. 1{1 fut ONC exelu de
LOUS les ACTEes academ1ıques 61) (Yest POoUrquol l Mar defendre Anvers

chapıtre provıncıal, des theses qu1 furent offensantes POUTC le
professeur Sınnich, bete nolTe depuls longtemps. De plus l annoncaıt
ei ımprimaıt lıvre contre meme adversalre e contre les Jansenistes

general. {1 eut une forte reactıon qu1 0OCcasıonna une intervention
du Conseıl de Brabant, lequel conf1squa les 199 de]ja imprıime&es 62)

Lupus et, d’autres ont insıste egalement Rome DOUFTI falre SUPPTI-
INeTr vVTe KEt de Talt, Favonıitı] eerı1t NO du cardınal-neveu Jacques

58) T bıd., 135
59) ÜEYSSENS, ıchael Van Hecke, dans Augustimana, (1952) 273
60) 1.'3
61) Lupus erıra le mal 1674 Bona Michael Heckius. gra ves hic lites habuiıt.

Kum haec unıversitas eXpunxıt albo doctorum et proscr1psit scholis publicis » ;
Bona, Hmnrstolae (Edit Passionel), 59-60 Le deeret rectoral dataiıt du ouüt 1664

62) UEYSSENS, Michael Van Hecke, ans Augustiniana, 1953 65-66.
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Rospighos]ı general des augustins POUL prendre les eSUuTeSs quı
s’ımposent 63) Kt ı1 Tansme la coplıe de ce lettre upus 64)
Kffectivemen le general s’execute, le ctobre 1664, une anlıere
SAvVEeTEe 65) Van Hecke plaınt aupres de Siele aMI1S du aınt-Office,
lequel faıt part Favonrıt]. Celu1-ecı regrette urtout QUeE Van Hecke
alt connalssance de la lettre de Kospighosı. 1{1 semble falıre
reproche upus, le mal 1665

Intelligo Patrem Michaelem Vekenıiıum SIC COoNquerı de hıtterıs
a,h Eminentissımo Rospiglosı a Patrem (+2neralem ANNO super10r1
datıs, 1USSu Summ1 Pontificıs, quası eE1IUS sedıitio0sum ingen1um 8408

alıqua acerbıtate perstringunt. Nollem aeCc ıllı 0CCasıo data esSseET,
htterıs eiusdem evulgatıs. e0o enım Q Ua plures Romae essc
hulus fautores, Qu1 negent praeclara 1PS1US, ın anc Sanctam
Sedem, merıta anc mercedem merer1 66)

upus s’excuse AVOCC certaın retard, le 18 aout 1665

Per alıquod tempus Lovanıo abfuı 1n comıtatu Regı1s eulusdam
consıharıl 67)’ 1NC Gratiae Vestrae nequlı rESPONSUNM mıttere

uod Michael Va  w Hecke 1NON 1T Passus 1n1ur1am, discere
poterıt Dominatıo Vestra Ilustrissımo Hıeronymo de Vechus,

omnıum este oculato. Hateor reg10 hıec Oonsılıo ure 1n
ıllum fuısse aCctum, ast alıter COompescı nolult, et1amnum est
COTTECTUS Nesc10 QUO spirıtu alıud 1ON tentat QUaIn inqulescere
anc scholam, et 1ın Campumh reducere vetustas, Sanct1issımo
Domıino Nostro, Cul et Gratıja Vestra insıgnıter Cooperata est,
exstinectas contentiones.

Praevıdeo fore ut Academıa de Ho et OVIS 1PSIUS excessıbus
denuo Qqueratur apud Sanecetissımum. Nam fraternae admonıtiones
nıhıl 1n 1PSO operantur.

Porro quı1d vestra a NUuDETIAS htteras concurreriıt, eINO
hıec mortalıum novıt. Gratiam vestram de iLlo facı0 ECUTAaMn 68)
S] raısonnable et S1 modere qu eüt  y E D  eD) SOMn arbıtrage ans l’affaıre

Van Hecke, Lupus devaıt plus tard SUub1Ir les CONSEQquUeENCES les pLus
funestes. Van Hecke restera SsSo  - adversalre POUT la vle ; et alsant
consıderer unle victıme de Son 7zele antı]ansenıste, l faıt
appeller Rome Par SEeSs PTrOTLEeCLEUTS du Saınt-Office ; l devj]endra

63) UEYSSENS, Sources. 1-1 588 ; ef. 136
64) Tbid., 135.
65) Ibid., 136-137
66) Tbid., 143
67) agıt Sans doute de Pierre Roose de Pıerre Ckmans.
68) Ibid., 590.
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professeur la Saplence, assıstant general de SO  S ordre POULC Ja (z+er-
manıe, et consulteur de aınt-Office H esft, Presqgue aUSSI bıen COUT

QUE Lupus ul-meme. La lutte, OUS ’allons VOILL, SeTa ure

La premere MOLSSON latterarre.

Depuls longtemps, OUS L’avons V Lupus econsaecraıt Ses ]JOours et,
Ses nuıts 17  e  tude I1 avaıt de]ä cCompose des lıyvres, Que cependant,
POUT des Tralsons de prudence et d’amıtıe, l preferalt Pas pubher.
Kntre-temps, Sans qu ıl parle ans Ses ettres POULI autant qu’elles
OUS solent conserv&äes — ıl avaıt nouvel OUVIagE auqguel
l travaıllaıt deJäa depuls longtemps. Des 1662 11 prevoyaıt la publıca-
t1ıon, e solheıita les perm1ss10ns. Le STOS volume paru mıheu de
1665 SOUS tıtre Synodorum generalvum provancıalıum deecreta et
CUNONES, scholus, notıs hıstorıca actorum Arssertatıone allustratı DET
Kr OÜhrıstianum Lunpum, Inprensem, Ordınıs Eremitarum Augustin,
Sacrae T’heologıae un Lovanıensı academıa Adoctorem et professorem.
Pars DPTIMA, complectens Synodum Nıcaenam, Sardıcensem, Constantıvono-
lınam, Enhesinam, ('halcedonensem et quwıntam generalem, CUÜ/ Erınlace
ındıce. Lovanız YPUS el sumptrbus »ıduae Bernardınn Masıı, suLb »ırıda
Uruce, 1665 (C(um gratia el DrWwLLENNO ; ın-8°9, |XXVI]|-LOL6-[XL]

Le tıtre termes tres larges faıt SaVOLT QuUe Lupus L’ınten-
tıon de cCommenter SuUcCCEessIvement les synodes de l’antıquite, tant
generaux QUeE PrOVINClauUX et QuUe les volumes succederont. est
V”’annonce d’un PTOSTAaLULING embrassant LOuUt Qa VeNIT de vI1e studieuse.

Lie premı1er volume ment.Jonnaıt le prıvılege du Conseıl de Bra-
bant, s1ZNE le INars 1662, Dar le secr6taılre du Conseıl, Hubert Loyens,
ancıen Louvanıste, amı de Roose et de Stockmans, frere de Henrı,
professeur de droınt Louvaın ; la CEHNSUTe ecclesiastıque, tres breve,
donnee le 19 novembre 1664 Parl Jacques Pontanus, professeur de
theologıe Louvaın, amı; la permi1ssıon de Pıerre Lanfrancon1,
general des augustins, PTrOTteCLEUT, donnee Ancone, le 14 ]Juın
1663 ; et, une seconde de Pıerre De Vos, provınclal, donnee Bruxelles
le 14 avrıl 1664 ; une approbatıon, plutöt longue, de ean Rıvıus,
eX-provınclal, confrere, amı, COM DAagNON d’ıiınfortune plutöt
YQUE de fortune, donnge Ratısbonne, le Jer ctobre 1663 69) une

69) Rıvıus apprecie urtout Qu®6 Lupus remet honneur la doetrine injustement
oublige des conciles ; qu1 mater1am et argumentum nullius ante, quod Sclam, sale trıtum
SeCTatus, illud doectrinae tum theologicae, tum hıistoricae praesertim ecclesiasticae
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intermınable poesıe de ean Huyssens, professeur de poesıe college
des augustins Louvaın 70)

Dans un lectorem, bref, Lupus faıt LEMAaTrYUET combıen
11 est, ımportant POUTC la theologıe morale de connaltre les deerets des
concıles

...Gravıssımos KEcecles1ae Patres, data hısce rebus 1ON plena
> NnOvımus 110  e lapsos. uıld dıiıecam de doetorıbus
scholasticis ® Palam Iucet neglıgı a,h iıllıs antıquos Can ONeES, et,

1NC inde 1psorum dısputationıbus insertos NO  w PIO dıgno
et. eIrÖ0 tractarı. Graecorum schismatıcorum capıtalıs 1n NOS
Latınos calumnıa est, Canonum praevarıcatlo... Est falsa stulta,
calumnı2a LTEever2a tamen YUO antıquorum CanÖONnUuUm, e iıntelligen-dorum et observandorum, CUTEa apud 1910 coepilt vepescere, ırrepereiın scholas coepıt subıtıliıter disputandı et probabıilıter opınandıhLeentiosa (511. prurıgine et sıne fraeno hbertas. scholıs in eccle-
S14e ambones, et 1NC 1n fıdelis popu transıt, que ıta

avıtae, moralıs praesertim theologlıae vinum COeNno0osa uma-
1Nae pPEI peccatum obscuratae ratıonıs ayua mıscuıt et ucıdum
evangelicae vıtae vertiıt ın SCOT1laAM multae corruption1s.Patrum cordıbus ın fıll0s reducendiıs ulla. VI13, COomMpend10s10r
Q Ua redıtus, sale condıtus, a antıquos, nostrıs NOVIS-
SIMOTUM emporum infirmıtatıbus CONSTUOS, Canones

La dedicace Pape Alexandre VIÄI, dat  ee de Louvaın le jer Jan vıer
1665, Dar une profession de fo1 solennelle et meme emps
dıplomatıque du pPOoUVoLT supreme et infaıllıble du SOUveraın pontife

Beatissıme Pater, cathedrae KRomanae, eti1am
generales KEcclesiae SyNOdOS, prımatus nullum firmıus atquelucıdıus QuUam a,h istıs 1PSIS SynNOod1s habet testımonıum

varıerate soliditate excussıt, exhausitque, ut nesc1am utrum huic 1US operIı prodierit
aliquid hoc saeculo Par aut secundum Omanıs donne 13891% note crıt1que SUur cet
OUVIagE de Lupus I/’opera del NOSEtTO Uristiano LuDO sul 0Vonsilio drı Nicea, dans
Bolletino sStor2co agostınıano, I3° 7:

70) Le poete finit SUur CcEesS ers

'Tu YUOYUEC Pater sanctiıs incum bere Curıs
Dum VvIres tulerint. bı illustranda Teservant
Quae estant deereta Patrum Si numıina doctos
respiclant ingens te gloria ‚ANTO
PTro sudore manet. emores volventur iın ‚N!

quı ıstunt fugitiva oblivia hıbri
Cumque lıbris tu Vıve diu. Vitae Jle eretur
praem1a, qu1ı vıtam fastis pereuntibus addıt.
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Kit aussıtöt, Lupus Au faıts hıstor1ques et Au temolgNageSs

des emps 11 viıent ce conclusıon
Orthodox1]ı quıdam, infallıbıle Romanı Kpıscopı de dogmate

1ucdıc1um opınantes esSe Ssolus Latınae Kececlesiae assertum,
plurımum hallueimmantur. Commi1iseratione dıgnı SUNT infelıces
Kuropae populı, QUOS Martinus Lutherus et Joannes Calvınus,
homıines IM PUr1SSIMN, CITCUMSCTO1PSETE, ut garrıant Romanum
epıscopatum eSSe turrım Babylonıcam assıduls alıenae potestatıs
DE mınuta frusta rapınıs evectam in molem hodıernam et LVY-
phum.

Se SOUvVvenNnan de taäche d’arbıtre, Lupus fınıt Par clause
(+ermane apostolico Vestrae Sanctitatıs stud10 SEeTVITE patres

SUoöS fıdos SCH1DET Romanae Kecles1iae pugıles, imıtarı Omn1ı conatu
nıtıtur Alma aecCc sehola. Lovanıensıs, DEr VeStTOS sanctae 10-
Tr1ae antecessorTes multıs, ut] dıleetissıma iılıla, donata oratils,
privılegns, praerogatıvıs, pCI vestram autem paternam hbenıgnıta-
tem pOosSt altıssıme 1aM sepultas et deinceps 1ON memorandas
contentionum mMlserTJas restituta 1ın avıtam, Omn1ı priyıleg10 UT
ONO emınentiorem. dudum optatae DaCcıs fehecıtatem. LQuamobrem
apu L,ovanıenses, Beatıssıme Pater, SCHLDEI honos
uum laudesque manebunt, Z emorTI1a Beatıtudinıis Vestrae
erıt. In perpetua benedıietione...

Apres ce mentıon elog1euse de L’unıyersıte de Louvaiın, Lupus
parle POULIL ul-meme.

Kıgo VCIO, fiıllorum tuorum mınımus, aeC scholha et notas,
quales-quales conatus INCOS, ad SAaCTOS Vestros pedes provolutus,
9 Qqua Par est, anımı submıssıone d1co, ut debeo
Qul innumerI1s, Sane NOn EeX1guls, tıtulıs obstrıctus, quod a anCc-
tum Ivyonem Carnutensem ep1scopum scr1psıt (+0ffredus Abbas
Vındocinensıs Romanae Kececles1iae 05uUumM debeo, OomMN1queE
vempore fiıdem servabo, CUu. qUa et adversıtatem sustinere 0OPTtO,
et sıne QUuUa prosperıtatem habere LTECUSO Ita profiteor, Lovanıl,
Kalendis Januarıs annı chrıistlanı 1665

Cette dedıcace devaıt plaıre specıalement Au mılleux roma1ıns.
Le ardınal Albızzı, honore d’un exemplaıre d’hommage, eer1vıt le

octobre 1665 upus
Perleg1 etteras QUuUas Sanctissımo Domino Nostro Alexan-

dro VII directas ın inıt1o Oper1S SCT1PSIt Paternitas Vestra Kt. certe
hısce temporıbus quıbus facultas theologıca Parısıensıis infallı-
bılıtatem ummı Pontificıs, cathedra res fıdel et, dıffinıen-
t1s convellere nıtıtur, ıllumque concılıo submiıttere praetendit,
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a Te facere mırabıilıter vıdetur, ut dıetata Spirıtu Sancto
videantur. /1)
Kavornıtı, le secretaılre des brefs, 6&erıvıt le 10 f&vrıer 1665, Lupus
Kt leg1 auchvıt et OVa voluptate legıt epıstolam tuam

nuncupatoriam Sanetissiımus Dominus Noster, qu1 egregı1um QUO
Sediıs apostolicae auctorıtatem colhis tuer1sque studıum, amplıssı-MI1S verbıs collaudavıt 72)
Chose etonnante, Cce premıere partıe, S1 volumıneuse, succedaıt

aussıtöt la seconde 1O  b mo1lns asSsS1ıve.
Synodorum generalvum provıncıalıum deecreta el CANONES, scholuis,

notıs historica actorum dıssertatione allustrati... DATS secunda COM.-

nlectens synodum SEXLAM, sepbhmam el 0OClAavanm. Lovanıı, YPUS Vıduae
Bernardınn Masır, 1665, iın -809, (22)-751-157 (34) Comme le volt,
la pagınatıon contınue celle de la premlere partıe, ma1ıs Comporte une

ırregularıte ans la numeratıon. Ka premı1ere partıe effet comptaıt
1016 Pages, alors QUeE la seconde reprend la Page 751 L’anomalıe est,
Sans doute expliquer Par le faıt qu au COUTIS de l’iımpression Lupus

dü faıre des a]outes ımprevues.
Lie prıvılege et les approbatıons Sont celles donneges POUT le tome

premier, part celle du provıncılal, qu1 est ce fo1ls-c1 sıgnEe Par
de Pernes. ean de Schuttelaere, professeur de poesıe college

de la Trinıte Louvaiın, offre long poeme Lupus et, cardınal
Chig1 (Yest dernıer QUE l’ouvrage est dedıe 73) L’attention est
{1x6e SUur le confhit entre Alexandre VII et Lou1s X1V

Sacerdoti atqgue Imper1 eoncordıam essSe totıus mundı 9senbit... Gregorius Ser1bit Leo MAagnus QUISQUIS hıe
princıpatum aestimat denegandum, iıllıus quıdem nullo modo
inuere potest dıgnıtatem, sed inflatus spirıtu superbıae Su4€
semetıpsum In inferna demergiıt. Quapropter unıversa sub coelo
Kececles1ıa SUuUuMmMmMmMAäas post Deum ogTratias debet Alexandro VIE
CU1US apostolica provıdentla tremendam istam dıyını furor1is

1ın chrısti1anıssımum florentissımum (+alhae reSNUmM
irrumpere cohıbult... Perpetuam sIne NOCTEe Iucem
Alexandro VII debet; eccles]ıa gallıcana...
Dans fonetion d’arbıtre, Lupus remercıe le cardınal 110

de l’universitä de Louvaın

71) WIJINANTS, Kmnrıstola dogmatica, 16-17
72) UÜEYSSENS, Sources...® 589
73) La dedicace porte la meme date QueE celle du premier volume, le Jler janvier 1665



315OChretien Lupus,315  Chretien Lupus, 1660-1681  « ... Paria Eminentiae Vestrae debet haec alma schola Lovaniensis.  Etenim nescio quibus, quoniam ex peccatis nostris arietarı huius  saeculi meruerunt omnia, apud nos contentionibus avitam cum  foenore pacem et gaudia quidem ab Alexandro VII, verum per  sacras benignitatis vestrae manus accepit ».  Finalement Lupus remercie le cardinal en son propre nom :  « Vestra in omnem augustinensem familiam et me praesertim,  minimum eius filium, beneficia, quoniam grandia et multa nolim  enumerare, sed paucis hisce lineis dumtaxat profiteor gratum et  memorem animum... ».  Les deux volumes sortirent de la presse au d&but de mars 1665.  Des exemplaires furent expedies en cadeau 74). Les remerciements  et les felicitations affluerent. Jean Bona, 6crivit le 3 juillet 1666 :  « Crescit in dies Scholiorum tuorum in canones existimatio,  ipsaque anxie exquirunt quicumque bonas amant litteras. Kx  epistola amici didiei summo cum plausu excepta fuisse Parislis,  licet multis displicuerit quod de Summi Pontificis potestate ab  illorum sententia discesseris. Quae desunt in latinas synodos omnes  avide exspectant » 75).  Disons un mot du contenu de ce grand ouvrage qui par la suite  devait compter cinq volumes. Pour les divers conciles Lupus fournit  les textes sans dire d’ou ıl les a tire&s et sans preciser la methode de  eritique textuelle il a sui1vie. Vraisemblablement, il n’a pas recouru aux  manuscrits, mais a fait un choix dans les 6ditions d6jä existantes; celle  de Merlin, Paris 1523; de Crabbe, Cologne 1538; de Surius, Cologne,  1567 ; de Nicolini, Venise 1585, de Binius, Cologne 1606, l’anonyme de  74) Lupus &crit le 18 aoüt 1665 & Favoriti : « Nostra in canones scholia spero jiam  Romam advenisse. Quidam Belga [Fabri] exemplar tradet. Quoniam mare nostrum ab  Anglis ac Hollandis est penitus infestum, per terram mitti oportuit pauca exemplaria.  Hinc doctissimum Leonem Allatium rogo ut habere dignetur aliquid patientiae. Proxima  occasione ei mittam exemplar »; CEYSSENS, Sources... 1661-1672, p. 590.  75) Ibid., p. 172. Le 21 novembre suivant, Bona fait savoir qu’il recommande  les livres de Lupus, non seulement aupres du pape, mais aupres d’autres personnages et  des libraires. Il en parle souvent au pape. Il est d’accord avec Favoriti pour d6conseiller &  Lupus d’entreprendre des commentaires sur le concile de Trente. Celui-ci est assez r&cent  pour ne pas avoir besoin d’explications. Lupus doit continuer ses travaux sur les anciens  conciles ; cf. WIJNANTS, Epistola dogmatica, p. 12-13. Le 12 septembre 1665, les cardinaux  Chigi et Barberini remercient et felicitent l’auteur ; le cardinal Brancaccio envoie ä Lupus  un 6crit sur les Sacrements, pour lequel il a fait un usage utile des Scholia ; ibid., 20-12.Parıa KEminentiae Vestrae debet 2eC alma schola Lovanıensıs.
+enım nesCc10 quıbus, quon1am peccatıs nostrIis arıetarı hulus
saeculı meruvuerunt omn1a, apud NOS contentionıhus avyıtam 6388
foenorTe et gaudıa quıdem a‚b Alexandro VIL Verum DEL
SAaCTasSs benignıtatıs vestrae accepit ».
Finalement Lupus remercıe le cardınal| SO  a PTODTIE NO

« Vestra ın augustinensem amıliam et praesertim,
mMmınımum e1IUS fılıum, beneficı1a, quon1am grandıa et multa olım
CeNUMLETATIEC, sed PauCcıs hısce lınels dumtaxat profiteor gratum et,
eINOTEeNIN anımum.

Lies euxX volumes sortırent de la PTrESSEC debut de INars 1665
Des exemplaires furent eXpedies cadeau /2) Les remercıements
et les f&hecıtations affluerent. ean Bona, Aert1vıt le ] uillet 1666

Crescıt iın 1es Scholiorum tuorum In Can onNnes exıstımatıo,
1psaque aNnxıe exquırunt qulicumque bonas amant ıtteras. Kıx
epıstola aMI1CI dıdıe1 OCUu plausu eXCcePTa fuısse Parısus.
hcet multiıs dısplicuerıt quo de Summ1ı Pontificis potestate a,h
ıllorum sententıa discesser1s. Quae desunt ın atınas SynNOodos
avıde eXspectant 75)
Dısons mo du contenu de grand Ö gul Par la aute

devaıt cCompter CING volumes. Pour les dıvers concıles upus ournıt
les LeXtes Sans 1TrTe d’o1 l les tıres et Sans precıser la methode de
erıtı1que textuelle 1l SU1VIEe. Vraısemblablement, 1l na Pas 1L1ECOUTU Au

manuserıts, maıls faıt cho1x ans les 6dıtıons dejäa exıstantes; celle
de Merlın, Parıs 1523 ; de Crabbe, Cologne 1538 de Sur1us, Cologne,
1567 de Nıcolını, Venıse 15895, de Bınıus, Cologne 1606, l’anonyme de

74) ‚uUpus CTI1 le out 1665 Favoriti Nostra In CL ONES cholıja 1a
Romam adveniısse. Quidam elga Fabri] exemplar tradet. Quonl1am INare nostrum a,b
Anglis Hollandıis est penıtus infestum, per terram m1 oportult u exemplarla.
Hinec doectissımum Leonem Allatıum roZO ut habere dignetur alıquid patıentlae. Proxima
0OCcasıone e1 mittam exemplar » ; ÜEYSSENS, Sources... 590

75) I bıd., v Le 21 novembre sulvant, Bona faıt Sa VOLIT qu’1l recommande
les livres de Lupus, 1910}  — seulement aupres du Papc, Mals aupres dA’autres PEISONNASCS et,
des lbraires. parle souvent Pape est d’accord ‚:VEC Favoriti POUL deconseiller
Lupus d’entreprendre des commentaiıres SUuUr le concile de Trente Celui-ei est recent
POUT Pas Q VOLT besoin d’explications. Lupus doit econtinuer SCcs Lravaux Sur les ancı]lens
concıiles : ef. WIJNANTS, Emnrstola dogmatıca, O13 Le septembre 1665, les cardınaux
Chigi et Barberinı remerTcient et, felicitent l’auteur:; le cardınal Brancacc1o envole Lupus

eerıt SUur les Sacrements, POUFLC Jequel 11 faıt utile des Scholıa . o 2O1d., 2012
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Rome (  8-1612), ]a (ollectio reqra de Parıs, 37 volumes, 1644 I1 est

YUUE c€e dernlere, Ja dernılere et, la plus complete de toutes,
Ate urtout mıse contribution. Celle de Labbe put etre employege

qu ä partır de 1667, l ’annee de SO  S 6dıtıon.
Les LEeXTtEeSs des concıles, Lupus les met ans leur contexte Dans

dessein 11 ournıt des dissertatj]ıons hıstor1ques, parfo1s tres prolixes,
COMPpPTeNan plusieurs chapıtres, SUT l’oriıgine, le deroulement, les suntes
des assembläes. 1{1 s’attarde quelquefo1s tres longuement certaıns
detaıls hıstor1ques ımportants, Par exemple le latrocımıum d’Ephese.

Les LeXtes officJ1els sont SU1VIS de scholua, occasıonnellement tres
etendus; ”’auteur montre So  w erudıtıon ınepulsable SUurTr l’antıquite
et tendance ultramontaiıine.

Poursuivant SeSs tudes SUT les concıles restants, Lupus corrıgealt
dejä Ses euxX premiers volumes. Du premıier l preparaıt une seconde
6edıtion. MOTT, trouve parmı SsSe>5 paplers une Diassertatzio droemalıs
de Meletin el Arır yeErsSONAS, morıbus atque errorıbus, quı devaıt LrouUuver
place ans la reedıtıon qu ’ Kugene-Henrı FKTIxX, imprimeur Bruxelles
avaıt entreprI1se, maıs quı fut interrompue la sunte d’un incendıe 76)

ans atre conscıent, Lupus <’ätaıt faıt de adver-
S9a1TreSs. Dans Ses Scholia, l avaıt incecıdemment faıt mentıon de ean 11
eveque de Jerusalem 386-417), d’un homme quı verse ans
’erreur {7) Or, d’apres les tradıtıons des Carmes, cet. eveque etaıt  2
chalinon ımportant du rattachement de leur ordre prophete saılnt,
Elie En faıre heretique, c’etaıt ternır Son blason. Aussıtöt, FKTanco1s
de Bonne-Ksperance,9 aUTeuUr fe&cond et ardent, lanca une violente
apologıe Inber anologeticus DTO Joanne LIV EPLSCONO el natrıarcha
Hıerosolymitano el DVTO Lucıfero Sardorum EMLSCOMO, Anvers 1666, et
plus ad homıinem CNCOTE OÜhristianus MmONATUS ad Magıstrum
OChristianum Lunpum, ordıinıs eremıtarum Augustint; qu1 est,
supplement de l’ouvrage precedent. L’auteur allaıt EeNCOTE poursulvre

76) est quıl ressort une lettre de Bernard Desirant, date du Mal 14720
reproduite la fın du I1 des Ompera OMNLA. Les corrıgenda el addenda de Lupus furent;
Incorpores dans le des Onpera OMNIA.

77) Dans SO  - premi1er volume, expliquant le VIL du concile de Nicee dans
l’&dition de Louvain, I) 4 ans l’&dition de Venise, 1: 247) Lupus avaıt incıdem-
ment faıit mentıon de Jean Hocce utrıusque ecclesiae |de Cesaree et de Jerusalem]
prıvılegium confirmat noster ‚9 utı liquet Sancto Hieronymo, ın epıstola acdversus
erTores Joannis Hierosolymitani eplscCOPpL... Quod idem tradıt Sanctus Kpiphanius ıIn
epistola adversum obiecta eiusdem Joannis Y



OÜhretien Lunus, 317

Ses attaques, OUu plus tard 1l engloberaıt les Bollandıstes 11 lalıssaıt
manuseriıt, perdu auj]jourd hul Lupus CaPLuUS 78)

Les Carmes deposerent leurs plaıntes Rome. Heureusement,
Lupus avaıt des a,MI1S ıdeles ean Bona Iu1 &er1vıt le 14 a vrıl 1666

Parum abfult quın inıt1o hulus annı turbae contra vEe excıtaren-
LUr Carmeltis propter L1oannem Hıerosolymıtanum QueM, eodem
6GrTOre UUO Elıam 111 ordınıs aUucCctLorem facıunt, inter eNUINE-

rant; tu eTO GUu Hıeronymo (et) KEpıphanı1o, ipsum inter haere-
t1cos merı1to censes 1dı lıbrum ın e1uUs defensıiıonem edıtum ;
et qula verebar illae querelae !Domıını Papae 19 Z
parent, Te consentaneam nostrae amıcıtıae facturum eX1S-
t1mavı, 1 iılLlum praevenırem statumque controvers]ıae el CXDONE-
rem , quod feheıter accıdıt. Audeo amen hıs rOSAaIC te, praefato
lıbro PIO Ioanne scr1pto quıidquam FrENONAS , In hıs enım glor10s10r
victor1a acquırıtur tacendo QUaMmM contradıcendo. Vırı doect1 et
erudıt1, aequl qestimatores optıme norunt QUan solide
SCT1PSETIS, et Q Ua parvı momenti1 sınt, adversantıum conılecturae,
atque 1deo praeter decretum foret in huırusmod] NUg1S tragoedias
excıtare. Vale, VIT clarıssıme, et scr1ıpt1ıs tuıs Sanctam Keele-
s1amM illustrare 79)
Le mal 1666, upus repond tres pacıfıq uement Bona

Meıs 1n generales SyNOodus Scholizs Ioannıs Hiıerosolymitanı
ep1ScOopI INSeTUN incıdenter, et sInNne aUsSa , 1915100 praevıdı inde
quemplam offendendum, Jonge m1nus vantos MOLUS Utinam 11O1

indıdıssem ; Q Ua maxıme enım A nemınem offendere, et res
erat CuTAatu facılıs, Da Franecıscus Bonae Speı dıceta Scholua,
antequam vulgarentur, DRERS quadam nactus fuerat. Potujsset
INONeTE de In1ur18, et CDO Iubentissımus fol1um iıllud Jacerassem,
CUTAaNsS 1mMprımı sıne isto nomıne. (Our tot dıceterus 1M.-
petierıt, 12N0T0. Korsan Domiını hıec sıt, ut ana QUah
6X Nnımıs V Rmae et alıorum am1ıcorum audıbus CONCECDETAM,
glorıa lıberaret Quiıdam Insuper hıec quası OCCas]ones quaerun
inquiletandae hulus scholae, quıbus absıt ut qu1s nostrıs Ob-
secundet. Hınc eiusmoOodı lıtLe11s respondere NUumM Y UuUam mıh] funt
IX  9 Deoque dante, NUmMyUahı er1ıt. Rmae interım \ QUAE
6 Sanecetissımo Domino elusque anımum PLAaC-
venıre munıre dıgnata est, A0 SUTMMNINAaSs gratias et, Su plurımum
oblıgatus 80)
En realıte, upus repondıt Das Qul, Ju1, tarıssant

78) ILLIERS];, Biblıotheca carmelıtana, Orleans, 1752, I? 4584
79) CEYSSENS, SOoUrCES... 165-166.
80) Ibid., 169
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Pas, fıt ENCOTE SU1VTe une attaque directe (ausa Ohristorum Dei, SVE
Sanctorum Enphinhanıt el Hıeronyma, Eminentissimorum Vardınalıum
Baronur, Bellarmınn, Magıstri Palatır anostolicı, facultatum
Parısıensis et Uolonrensıs, DTO JSoanne X JF V natrıarcha Hrerosolymiıtano,
adversus Accusatıiones Magıstri OÜhrıistiann Lu®t, Doctoris Lova-
NENSUS, ab eodem Domanı Rectoris Magnıficı Unwersitatis Lova-
NLENSUS udieri0 Romam EVOCALA, Anvers 1666

Biıentöt Lupus retrouvera adversaıre EINCOTE
ans la question de V’attrıtion.

Intermezzo le naladın du contrıitionısme.

L’internonce Järöme de Vecchı, qu1 avaıt entretenu de cordıales
relatıons AVOCC Lupus, quıitta Bruxelles a vrıl 1665 En ]Juın, Jacques
KRospighos], du secretaılre A’Ktat Jules Rospiglhiosı (bıentöt PaDe
SOUS le 110 de Clement 1X) lu1 sucecedaıt. Ce cho1x Ataıt de bon AaUSUre
DOUT Lupus En effet le fevrier 1665, Kavonrıt] Iu1 avaıt aecrtıt

UQuamprimum ın ıter dabıt Ahbhas Rospigliosus, Oomnıno mıh]
necessitate cConıunctissımus, ut Bruzxellıs internunti1 apostolheı
I1N1LUNeTeEe fungetur. Kıus et auctorıtate, W:  1 tıbı OPUS fuerı1t,
Nnon dubıto quın aD aMOTIS sıgnıfıcatıonem S18 relaturus
(: 1d 1psum vehementer rogaverım » 81)
De plus, Kospighosı ataıt  A amı partıculıer du ere Bona 82)

En realıte, l entre aussıtöt oNs rapports AVECC Lupus H le consulte
SOUVeENT, Par exemple POUT decouvrir les relatıons qu1 pourrajent
exıster entre L’universite de Louvaın et celle de Parıs, mals quı ätajent
cependant mo1ns reelles qu ıl n avaıt d’abord OTUu 83) ce 0CCaslon,
Kospigliosı recont de SOM oncle le conseıl suıvant

ara ene che governandos] HE CON ]a medesıma destrezza
anche In ogn ’altra 0CCaslone, che le d1 TAattare talı
materıe, procurı dı penetrare C100 che 31 mot]ıvı S1 trattı
nelle presentiı CMETSENZE da’dottorı al quell’unıversitä, scer1ıvendone
pOo1 SUO empo le partıcolarıta che SaTannoOo pervenute a lla
notıtıa SUa ın tal proposıto 84)

81) ÜEYSSENS, Sources... 589
82) 1 b2rd., 170
83) I bıd., 156-165
84) I bid., 164.
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Du CONTEeEXTeEe l appert QUE c’est l’intermöädiaire de Lupus quı] est
rTecommande&e. De faıt, Dar l’entremiıise de Lupus les deerets du D septem-
bre 1665 et du 18 INars 1666, condamnant unNne sÄärIe de proposıtions de
morale laxıste, sont COoMMUN1IQUES l’universıitea de Louvaın 85) Cette
INESUTE ravıt Lupus, maıs detaıl ConNcernant ’absolution des peches
le rend perplexe. I1 aertıt le 28 Mal 1666 ean Bona

Lıbertinam moralem theolog1am eireumser1ıbere et Castrare tan-
em alıquando coepit Sanctissımus Dominus Noster, CU1US exınde
memorTI1a erıt ın perpetua benedietione. Verum neutra
|decretum | hıec fuınt publicata, NC PE super10T7eS intıiımata. Unus
hıe artıculus alt regulares NON absolvere casıbus reservatıs
EPISCONOTUM. Quae [eS NUumMqUuUam hıec funt In USU, et, quon1am hulla
intimata 1910781 fult, 11ı DPEIMANEIEC 1n praxı antıqua Varlıs
mendıcantıum et, 1O0O  e mendıcantıum, qu1 1psorum tamen prıvıleg11s
gaudent, Ordıinum super10r1bus füu1 desuper rogatus, et N esSCIO quı1d
respondeam. Me, PTOPTI1S PENEC onustum, 9TaVarı noluı alıenıs
peccatıs ; et, Sane artıculı ıllıus observantıa v1deo apud 1105
SECUTUTA incommoda. HKıx Abbatiıs Kospiglıosıu, optımı nostr1
internunt1ı vestr1 sıngularıs amı1cl, consılıo0, LTUISUIN Supplıco
Kmae Qquatenus dubıium hoc quaplam OCCUTLSUTEa opportuni-
tate dıgnetur Sanectissımo Domuino, ıpsumque PEIINONELG,
quatenus hac ın dıgnetur dıssımulare, et nobıs relınquere
antıquum. Eıus saltem mentem NOVISSEe INEICAaL, ıta. 1Nneam et
multorum alıorum consc]ıentiam quietarı 86)

questlon, Bona repond le Juullet 1666

Quod attınet a artıculum de prohibıta regularıbus a,D-
solutione casıbus reservatıs, audıvı, quod Iın (+ermanıa
regulares manent 1n antıqua pPossessione, tacıta quadam epIS-
COPDOIUM CONcCcessIONE. Nesc1o0 1n Belg10 VestToO convenıat. S]
opportuna 0CCaslı0o SeSe obtulerıt, serupulum tuum Sanctissımo
Domino Nostro9 vel S1 ıterum congregabımur PIO OEeN-
SUuTAandıs a l1ııs hu1usmodı proposıtion1bus, AaACcCTam Congregationem
supplex rogabo, ut hoec 1psum dubıium ıLerum eXamınarTre dıgnetur,
et vestrae conscıentlae securıtatı consulere » 87)
Etant augustinıen, Vverse ans l’ancienne th6ologıie, et de tempera-

ment rıgorıste, Lupus, Jouant touJours Vl’arbitre, est entraine malgre
Iuı ans une nouvelle cqntroverse celle du contrıtionısme 38)

85) Tbid., 166-167
86) 7bid., 169
87) Tbid., 17
88) Sur cet 6pisode VOIL, 2bid., D& Q et passım.
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Cette controverse avaıt trouve s10)  S orıgıne ans catechısme
langue {lamande, publıe and DPar ]esulte qu1 garde l’anonymat 39)
Celu-e1 ense1gnalt QueE PDPOUT reCEeVOLT L’absolution confess1on,
V’attrıtion suffisalt. 11 precısalnt qu’ıl s’agıssalt une attrıtıon fondee
SUT la eraınte de Venfer e meme SUur la eraınte des punıtions temporelles.
Les Cures de and S Y opposerent. Maıs leur A  FA  eveque, Charles Van den
Bosch, tınt partı DPOUTL les ]esultes. 1a econtention devenaıt inevıtable.
Interpellge Dar les Gantoı1s, la aculte de theologıe de Louvaın donna.
le 1 avrıl 1662, une declaratıon leur faveur. ce epoque, Lupus
n etalt DPas ENCOTE membre de la aculte Atroıte de theologıe. Maıs Son

confrere et discıple Hranco1s Farvacques Ataıt  P de]ä pole&mıque AVEC

les ]Jesultes de Louvaın. Dans leurs 6crıts, les partıs fırent appel
concıle de Trente, dont V’attitude etaıt dıyersement interpretee.

Apres QUE les CUTEeSs de and eurent pu  e, debut de 1665, le
Tudıicevum Kacultatıs theologıcae Lovamensts, Cce aculte fut attaquee

SON LOUT. (Yest POUrquUOI Lupus, l’arbıtre, dont l’autorite ataıt consıde-
rablement ACCGTUuUe® depuls SesSs euxX volumes des Scholua, est, alors prıe
d’&eclairecır le probleme d’apres la doctrine des P  eres I1 cede Contre-
COREUT Lie &8 Mal de 1666 l confıe Bona

ergo erti1am partem Scholiorum scr1ıbere : hıc In eccles]1a.
dioces] (+andavensı lamprıdem mota est quaest1io de essentla

attrıtıonıs SsSeu contrition1ıs ımperfectae. Altera Dars 1ın alteram
publıce, GUu: popu scandalo, eti1am praedicavıt. A: 1psam Qu1-
dam volebant nullam Oomnıno reQUITCI Del dılectionem, sed
gehennae servılem meLum suffıcere GL Sacramento SWl 1ustıf1-
catıonem. aradoxum ıd visum multis et adversum postolo
OQui NON drlugıt, manel N MO (Ioan, Kp L, 14) Hınc 1ın
e Tem rogatus fü1l commentarı alıqua folıa, Rmae Q UALILL-
prımum mıttenda, e1iusdem CENSUTLT4aEC 1ud1ıec10 corde
ecommıtto 90)
Bona repond le ] u1llet, declarant d’accord AVECC V’attıtude

89) se basant Sur Maxıiımilien Ledent, Y enıstolam Jamılıarem OChristianı
Lum resPONSLO, Malines 1669, { Vander agen, Bıiblıotheque gantoıse, VL 334,
n semble attribuer catechısme Lupus ul-meme.

agıt d’une EeTITEUT evıdente. Ledent erıvıt Sicıilıa 1ın Belgium9
Lupus Flandrieum catechismum producit editum (}+andavı 1661 ; hoc el

In 1Ilo displicet quod dicatur attrıtıo metu gehennae concepta sufficere CU. ell-

LO ,

90) UÜEYSSENS, Sources... 61-16 169
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doectrinale de upus, ma1ls desapprouvant, du MO1NSs iımpliıcıtement,
partıcıpatıon la pole&mıque

Taecedet controverslarum, UUaC quotidıie inter theologos, NN
verıtatıs indagandae sed partıum stud10 orı1untur ; hıs enım Eit;
ut charıtas sceındatur, scandalızentur pusıllı, et exultent heterodox].
De diserımıne attrıtionıs et contrıti1on1s, eque utrıusque mot1Vvo,
multa dudum scr1pta Sunt, sed POSTt Concılıum Irıdentinum, S1
recte verba e1uUs expendantur, V1X ullum de mente Kececlesiae
dubıum exıstımo. Porro lıbentissıme egam LUaM, QUam
pollicerıs, de hac lucubrationem, 1910381 dubıito
uturam S18 SUummMae pıetatı, doectrinae et erudıtıon1ı » 91)
Dans l’entre-temps, l’ouvrage avaıt deja Daru SOUS le tıtre

Dassertatıo dogmatıca de GETWWLATLO avıto US'UÜ Sanctlorum Patrum
UNWETSAE SEHWPET Keclesıae Sacrosancliae nraesertım Trıiıdentinae
synodı ca chrıstiıanam contrıtLonem el attrıtıonem, Louvaın, chez Ja

Bernardın Maes, 16606, ın-40, VIII-  -VI 92)
D’un priıvılege, il n en  2 est, Das question 93) Jacques Pontanus avaıt

donne le ]Juın 1666 une approbatıon breve et elogıeuse
Haec dıssertatio admodum erudıta ST et Scrıpturıs S9.CTIS

econcıllorum et Sanctorum Patrum doectrinae CONSo0Na uae utılıter
ın Iucem bıt

Celle du proviıncıal de Pernes datee du 15 mal ätaıt conforme,
malls celle de ean Cryters, doecteur theologıe, augustın Diest
(donnege le ]Juın) ataıt  Y& longue et categorıque

« Dissertatio... Iuce publıca dıgnıssıma est, Quod relectıs
haeres1ıibus errorıbus quorundam, catholicamque tradat
contrıtiıonıs definıtionem sententla.. Patrum..., quod doceat
QUOS Tuctus proferat t1ımor, rad1ıx attrıtlıonıs vulgarıter qQietae...
ei praeclare tatuat qu1d perfection1s et vıtıl eidem adhaereat.
Prodeat 1g1ıtur tradaturque 1ın INanlus theologorum ut supersedeant
ab interject1is controversıus plurımıs pugnıs verborum...

Lupus ul-meme est Das MO1NS formel ans lettre dedieatolire
Au chanoınes de Gand, dat  ee du Jer ]Juın 1666

91) T bid., 177
92) L’ouvrage fut reimprıime dans les Opuscula vosthuma, 493-598; et dans les

Omera OMNACA, X 9 201-243
93) Pour les petits » le privılege et; souvent neglige, ENCOTEC UE le

Conseil de Brabant reclamät quelquefois contre cet abus.
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(+enerales eccles1i2e SyNOdos 1ın devıae sSu4ae mentis patrocınıum

detorquere atque ıta incrustare calumnıs, est antıqua errantıum
machına et Conatus

Cette premi6ere phrase, il V’etaıe de cıtatıons de Peöres. I1 affırme
QUE les attrıtıonnıstes font violence econcıle de Irente, Qu1 affırma S1
hautement la näcessıite et ”’&mınence de 1l’amour de Dieu

Kit 6CcGce quıbusdam, sımplıicıtate aUt ımperıtıa CITrCcumMscCr1pt1s,
In KEccles1ae nobıs DPaCce cleectis fratrıbus die1tur et proclamatur
solum servılem gehennarum metum, adeoque solum 1udalcae
SeTrvıtuS spirıtum... TerTe suffıc1entem ; TeTe quod 1DSa
adversum Martını Lutherı1 calumnı]as NUNY Ua SENSISSE aut
doculsse palam protestata est, peccatores sIne ONO COMNLVEIS4E
mentis Seu castae ın Deum d1lectionıs motu iustiıficarı. Non est
quaest1o de trıbus capıllıs, a.U1T de lana caprına. Solo Namyue servılı
metu QCLOS peccatores esSse marsupla
Pour {Inır, upus affırme qgu’ıl eut rıen souten1ır PIOPDTIE

doectrine, mMals seulement celle des Peares

Se1luatıs 1g1tur INne NO  a de afferentihbus sed de referentıbus CSSEC,
et quamdıu ıta fuerıt In hoc dılıgenter DEISECVEILALC ))

1{1 prend conge des chanoınes souhaıtant QUC Dieu les garde
longtemps a Eccles]ae tutelam et umen ».

D’apres la methode employege DOULTI les concıles, Lupus faıt des
schoha &rudıts SUur les Lextes de Trente et du cardınal Bellarmın, POUFTC

venIı1r pomt de la eraınte servıle S nature, SOM utilıt: et urtout
SOM insuffisance, RSS longtemps quelle devıent uUune contrıtion
MmMoO1lns ımparfalte, ımpliquant COMMENCEMEN d’amour de DIieu.

Maıs malgre Ses dıstinetions, SeSs specıficatıons et SEeSs SOUTCES, upus
auraıt echapper la crıt1que.

( asf; urtout le Passasc sulvant qu1 attırer les VeEUX d’Argus de
sSes adversalres

Hınc ıtem audatus tımor [servılıs gehennae|] hlcet infusum
supernaturalem f{ıdel aCLUmM irequenter praesupponat, NOn est,
tamen 1pse aCTUS infusus et supernaturalıs. uod fıdem istam
frequenter Ssupponat, dıiserte tradıt anctus Augustinus.

Diıco tımorem UuncCc NON eSSC SInNe alıqua fıde, et fıdem
infusam a,.h 1PSO frequenter SUPPONY Haec enım NO  a} SCINDELI SUPD-
ponıtur. Etenım haereticı eti1am, quın eft, paganı quıbus remoti1ss1ı-

est infusa 1des, gehennam ıment et timuerunt. Suftffic1it ETZO
anımalıs fıdes et QquUaeVvls humana eredulıtas UT persuaslo, qualem
carnalıbus udaelıs infulsse ser1bıt 1n lıbro De spurebu el htera,
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Cap 39 Sanctus Augustinus Addo et1am iıllum Q UL fidem infusam
praesupponıt 10  w es$Se infusum auUt supernaturalem (Quod eNnNıim
NO  w specıalı De]l pPEeI Jesum Christum dono sed PFODI10O Sul

adeoque DULO lıbero arbıtrıo nascatur est Osten-
Su SaNncCctO Agustino Kit LesS 1DS@ clamat Licet 1MOT
1Tle NO  e 1T infusus est tamen Deo QCLUS (Jehennae
metum ut] anctum et Del donum audarı sSanctı Augustinı
et alıorum Patrum test1mon10 NO  e} 1St1IUS malı
metus est servılıs alıquıs etflam Castus est. 94)
De Passasc les adversalres ont EXTtTAaITE la proposıtıon T'2mor

gehennae NON est supernaturalıs QUu1 SeTrTa condamnee 1690 95)
Deja däbut de 1667 Lupus put lıre une r1poste du esulte Maxı-

mıhlıen Le ent De attrılıone Melu gehennae EVUSGUE CU Sacramento
DPOoeEMNMENTLAE sufficıentia Tuxta Mentenm Ooncılır Trıdentinn CONTTA
Dissertationem dogmatıcam Bzımu Patrıs OChrıistranı Lum el quaestiıoNEM
quodibeticam Patrıs Francıscı Farvacques Malınes (AHsbert
Lintz, 1667, iın-40, 129 96)

Inquijet quan Au  d CONSECQquUENCES de Gces CONLrOVerses, Iinternonce
Kospighosı cherche redulre les partıes sılence 97) I1 PT1€E Lupus
de DAas repondre s10)]  w adversalre Maıs Lupus est offense 1{1 CTO1

LalSson et la acult le POUSSEC (Fast dıt ıl malgre u17 l redige et,
IM DILMME nouvel Emrrıstola famılıarıs ad, Reverendum Exzımvum
Patrem Henrıcum Norıs Veronensem Ordınıs Eremitarum Augustint

T’heologıae Doctorem el Professorem TU OÜhrıstianus Lupus eodem
Ordine T’heol Doctor el Professor quibusdam ad nonnNulla WUWDETAE

SUAMBEe de christiana CONTTWWLONE Dirssertationıs CAPULA haesıtantıbus WULLOA
Amostol mandatum humalater CONATUT dare TALLONES Lovanıı apud
haeredes Bernardıin1 Masıı 1667 80 98)

94) Chap Opuscula, 580 581 Omera, 236 237
95) PERA Historical nOotes CONCETTWNG en of the Ehurty ONE r1g0rısiıc PrODOSLLONS

condemned by Alexander VIII ans Francıscan Studies, ( inira
96) Sur l’origine et les tendances de cet OUVIagE, VOIL la Liettre annuelle du college

des JesULbES Ade Louvarn, dans UÜEYSSENS, SOUrCceES 1661 1672 267 Ledent ostendit
quam u.: damnatis Lutherı erroribus distarent quaedam. Patrıs Lupı1 Dissertatıone
SU illa, theologica assertLiones, Qul 16183  e contentus attrıtıonem ctu aAM OTIS XC

benevolentiae ergaä Deum destitutam sutfficıentem 16(8)  - SsSCe ad hominem sacramento
oen1tentlae justificandum, etlam PTOgTESSUS fuerat ut illam peccatı et quıidem
mortalıs damnare videretur

97) 1bid 231
98) Cet OUVTagE fut reıimprıme dans les Omnuscula nosthuma (p 600 678) et dans les

Opera NO 245 AAA fut. approuv' Par Jacques Pontanus, seu] le 25 a vrıl
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Dans Son angolsse, Lupus cherche l’appul de cet aMı qu1 autrefoıis

l’avaıt onduıt ans sSe> promenades LTra vers l’ancıenne KRome, et
quı entretemps est, devenu une autorıte. I1 SO  m AertIt Par les
moOots de 1 Kcecläsjaste AÄmıcus fıdelıs, mrotectıo fortas. I8l Iu1 CAPVOSC V’ätat
de la question et V’attıtude QuUeE Luther avalıt adoptee. Aussıtöt, l
TE  fute largement, l’aıde des Peres, les crıt1ques quı lu1 sont faıtes
Par le Le ent I8l soutjent la doectrine de ean Driedo, CX PDOSC celle
de saınt, T ’homas d’Aquiın, de Thomas de Vıllanueva, de Franco1s de
Sales, de Bernardın de Sıenne, et ı] conclut

« Per haec, Kxıme Confrater, abunde purgatfum confido...
EKErasse pOosSsImM... Ahlıenus ıtem SCH1LDEI eESSC sSEUduUlL pessımo vıt10
quod 1n Juhano Pelagıanısta nOTtTa et evellendum suacdat SAaNCLUS
Augustinus Quando anımosıtatem, TU tenerıS, VICETIS, LUNGC verıta-
Lem noterıs tenere, TUN VINCETTS

Sa prıere fut Pas efficace.
IL/’attıtude de Linternonce KRospiglıiosı rend naturellement upus

fort inquıet. I1 s’adresse SONMN aMl Bona, Qu1 est, tres nfiluent la COUT

romaıne, et, Iu1 envole la premı1ere partıe de SO  S ecrn1t, l’accompagnant
de C lettre du 18 Q, VT1| 1667

Quod SCT1ps1 CSO, invıtus SCI1PSIL, et J1USSUS ; et, utınam 1 SCT1P-
S18SeEM. Confıdo Ine era SCT1PSISSE, Al nıhıl habeo Mag1s 1ın OTO
QUam et charıtatem. Destinaram sılere et medelam CC-
tare Romana KEccles]ı1a, ST ob quorumdam petulantıas
noluıt Sacrta aCultas Ilatas calumnı]as pessimas 1ussıt modeste
et, humılıter purgarı, rata plene necessar1um.

En mediıam hıe scr1pt. partem Iteram proxıme mıttam. KRogo
ComMmMuUNIcCATI Eminentissımo Domino Cardınalı Barberıino, 1M-
ponı finem perıculosıs quaestion1bus et complendıs synodorum
Scholirs reddı Importunitatem supplıco EeXCUSAaTI vestra 1n
benıgnıtate 99)

1667 Haec Kpıstola famılharıs In qua auctor doectrinam traditam324  L. Ceyssens  Dans son angoisse, Lupus cherche l’appui de cet ami qui autrefois  V’avait conduit dans ses promenades ä travers l’ancienne Rome, et  qui entretemps est devenu une autorite. Il commence son G&erit par les  mots de l’Eccl&siaste : Amicus fidelis, protectio fortis. II Iui expose l’etat  de la question et l’attitude que Luther y avaıt adoptee. Aussitöt, il  refute largement, ä l’aide des Pöres, les eritiques qui lui sont faites  par le P. Le Dent. Il soutient la doctrine de Jean Driedo, expose celle  de saint Thomas d’Aquin, de Thomas de Villanueva, de Frangcois de  Sales, de Bernardin de Sienne, et il conclut :  « Per haec, Exime Confrater, abunde me purgatum confido...  Erasse possim... Alienus item semper esse studui a pessimo vitio  quod in Juliano Pelagianista notat et evellendum suadat sanctus  Augustinus : Quando anımositatem, qua teneris, viceris, tunc verita-  tem poteris tenere, qua vVINCErIS ).  Sa priere ne fut pas efficace.  L’attitude de l’internonce Rospigliosi rend naturellement Lupus  fort inquiet. Il s’adresse ä son ami Bona, qui est tres influent ä la cour  romaine, et lui envoie la premiere partie de son 6&crit, l’accompagnant  de cette lettre du 18 avril 1667 :  « Quod seripsi ego, invitus scripsi, et jussus; et utinam non scrip-  sissem. Confido me vera scripsisse, at nihil habeo magis in voto  quam pacem et charitatem. Destinaram silere et medelam expec-  tare a Romana KEcclesia, ast ob novas quorumdam petulantias  noluit Sacra Facultas. Illatas calumnias pessimas iussit modeste  et humiliter purgari, rata plene necessarium.  En mediam hic secripti partem ; alteram proxime mittam. Rogo  communicarı Eminentissiımo Domino Cardinali Barberino, im-  poni finem periculosis quaestionibus et me complendis synodorum  Scholzis reddi. Importunitatem supplico excusari a vestra in me  benignitate » ®).  1667 : « Haec Epistola familiaris in qua auctor doctrinam a se traditam ... elucidat et  adversus sinistram quorumdam interpretationem exponit, nihil continet fidei orthodoxae  aut christianis moribus repugnans ».  La lettre annuelle des jesuites de Louvain note : « Respondit ad hunc tractatum  P. Lupus, edita quadam, ut vocat, Epistola familiari ad. quemdam sui Ordinis doctorem,  qua adeo se non expurgavit ab obiecta sibi cum Lutheri erroribus affinitate, ut ad eos  propius etiam accesserit ; disertius manifestiusque pronuncians timorem illum gehennae,  quam caritas non comitatur, malum esse ac mortale peccatum... » ; CEYSSENS, Sources...  1661-1672, p. 267-268.  99) Zbid., p. 231-232.elucıdat et
adversus sinıstram quorumdam interpretationem exponit, nıhil continet:; fidel orthodoxae
aut christlaniıs moribus rEPUSNAaNS ».

La lettre annuelle des Jesultes de Ouvaın note Respondit ad hunc tractatum.
Lupus, edita quadam, ut VOoCat, Emristola famılıarı ad quemdam Su1 Ordinis doctorem,

QUa deo 11O  - expurgarvıt a‚b obiecta s1ıbi CUu. Lutheri errorıbus affinıitate, ut ad eOS

proplus eti1am accesserıt w . disertius manıfestiusque pronunclans tiımorem illum gehennae,
Quam carıtas 11O.  - comitatur, malum SSec mortale peccatum.. »3 UÜEYSSENS, Sources...

267-268
99) 1 bid., 231-2392
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Deux choses Sont retenır Lupus sSoumet. Son nouvel ecrT1T
l’approbatıion de Bona et, 11 TemMEeTt L’affaıre cardınal Barberinı
prefet du Saılnt OÖffice Maıs Bona QU1 dont garder JOUTI et u1t le PaDe
malade tarde repondre IB peut QUE faıre Tremettre la lettre
cardınal 1oo) Kntretemps upus est S1 UE le DD avrıl 1l
de NOUVEaU Bona

« Attrıtıonıs quaest10 incalescıt Certe scandala 1mMeo0 et
MOTUS Wuod quıdam hıe rel1g10s1 divınae charıtatıs necessıtatem
penıtus prosecriberent EITOTEMLUUE tenellis AN1LIMIS O
scandalo insemınaTeENT. primatıbus rogata funt Sacra 4aeCc
Facultas [ praebeat| 10010185 medıiecinalem Ipsa QUIDDE
NOVIS errorıbus debet T11C10 et, huc fehecıter
OCCUTrT1 Kdıdıt [öJ Maı damnatori1am EITOTIIS U-

Tanm, sed fructu. Hıne mıh1 reluctantı 1MPOSU1t dissertatıo-
HO ser1bere Sanctis Patrıbus. Scr1ps] INanu penıtus invıta. Non
potul ESSe CONTUMAX Kam impugnavıt quıdam Socijetatıs Iesu
clerıcus |Le Dent) adeo ımpotentiı ut 1910 Jansenistas facıat.
et Iutheranos et, de inaudıtis infamet errorıbus

Domino Internuntio rTOgatus PTFOMISCIAIMN dissımulare
et Sanct1issımo Domino Rma Vestra Paternıitate eXpectare
purgatıonem NnOvıter aCcCcesserunt tantae Patrum STOTUM
insolent.ae ut NON solum nNOSTtras, sed praesertiım
verıtatem 1ON Sal va conscıent]a NDON PUTSAaLE, et apud
Sacram Facultatem et apud SUINMOS Belgı1 VITLTOS 11011 potul
CAXACU Utinam quindena ACGE6 PISSCHL vestras hıtteras 101)
Karum auctorıtas ut] confıdo eXCUSsSasseT, Sancte 1interım
PTrOM1tTO de hac mater1a NON Sscr1pturum amplıus relınquens

Sediı apostolicae QUaE utınam prohibere saltem dıgnetur
ut lbertina servılıs attrıtıonıs sententıa deinceps 1918}  w praedicetur
sımplıcı populo et praesertiım tenellıs AN1LINIS cate-
chı1smo NN tradatur
Benevolentissimas PRmae Paternıitatis Vestrae hlıtteras Jeg1 Sacrae
Facultatı HKıx vidımus 1810 denuo a‚ aemulhs den1gTarı
Ktıam hıec allıud NOn quaerun GUaH MOTUS et aQUA& LUr-
bıda PISCAaIl hud interım nobıs NO  - est, studiıum UUa ut cathohel
ogmatıs et, Apostolicae Sediıs hıec haereticorum medıio
serventur iımmutilata

Kıx corde supplicamus ut et Sanctissımo Domino Eminentis-
S11110 Cardınalı Barberino aecCc SUSSCIEIE dıgnetur vestra 1105

100) Tbid 239
101) unNne lettre de Bona date du a vrıl cf WIJINANTS, HEmrstola dogma

LLCA, 17 INals le eXte tel l 6te publie faıt aucune allusıon la question de
la contrıtıon
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benıgnıtas. S1 a Urbem prox1imo Septembrı accedere i1udıcet
econsultum vestra prudentia, SacrTa nOostra Facultas est. contenta
Adıungo QquUatuor sequentl1a scr1pt1 foha Restant adhue duo
mıttenda PCI Omnı1a corde submıtto

vestrae, supplicoque EeXCUSAaTI tantam ımportunita-
tem 102)
S1x ]Jours plus tard, upus s’empresse de COoMMUNI1QUET les der-

n]ıeres PTrECcIS1ONS
Rursus ımportunus confug10 ad Reverendissımam Paterniıtatem

Tuam, 1LCC PIO solo, sed PIO unıversa. CUul virtutes vestras
SumMm CONAatUS, SacTta hulus almı gymnası]) theologıca

Facultate
quınque 1aM 2ut SCX annıs, quıdam apud 1910 quası bellum

indıxerunt divinae charıtatı, formandaeque peI 1psam poenıtentis
contrıtion1, asserentes poenıtentem sIne ulla, charıtatiıs scintilla
levıssıma, CI solum servılem tımorem, purgarı I9  9

Deo reconcıharı. Ita palam 1aMmM praedicant et catechısant ;
et, multas Cu infimae plebıs scandalo turbatıone, contentiones
dıversıs ın locıs excıtarunt.

SacTta aeCc Facultas EerITOTEIN Ccen: SUua proscr1psıit, nr sıne
fruectu. Non esse de trıbus capıllıs quaestionem, [putavı], sed
dıissertatiıuneculam SCI1PSIL, nemınem notando; sed modest]a conatus
omnı avıtum Kececlesiae ogma elucıdare dumtaxat, canınaeque
facundıae nullam vel r'1ımam aperıre.

Haec amen ingressum invenıt. Etenım Qu1s dietae SocJjetatıs
clerıcus, nomıne Maxımıillanus Le Dent, lıhbellum ıllum adeo
potenter est, ASQICSSUS, ut NOS facere tentet Jansenistas uthera-
NOS, ımponatque erTOIes monstruos1ssımos, QUOS a bsıt nobıs vel 1ın
SOMN1O fulsse cogıtatos.

Pubheis SAaACTae theologıae professorıbus necessartTI1a est,
0oNa fama et immaculatı nomınıs auctorıtas. Ktenım et, 1pse
Apostolus 1ussıt Testiumonvum habere bonum etam apud EXLITANECOS,
ut NON vıluperetur mınNnNIistervum (I Tım., 1E {

Tenacıssıme a,h 1PSIS SeETVAaTI oportet anc Prophetae regulam
Glorzam INECAWN alter, NON Aabo (Z8. XALVIIIL, 11} Hınec NnOsStra SacTra
Facultas, lıcet prosequendıs eccles1astıicarıum synodorum Scholiis
3C Inanes homınıs SerTI!: revincendos noluerıt divertı aut
dıstrahıi, ımpactas amen calumnıas 1ussıt fıer1ı manıfestas, et NOS
a.h 1DS1S pPurgarı quod et fecı PCI adıunetum scr1ptum.

Verum a versus e1IUSs 1Impressionem intercessıt [ 1]mos Inter-
nuntıus, turbarum 1NC tımens perıculum ; ideoque instantıssıme
obtestans et suadens, omn1a PEr Vestrae Rmae Paternitatis PIO-
fusam 1n benıgnıtatem remıtt. a.d uam Sanctıtatem et Domiıi-

102) UEYSSENS, Sources...- 233-.234
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10308 Cardınalem Barberinum, a& a.h ıllıs longe meliorem A-
tiıonem expectarı. SacTta Facultas dudum iımprobavıt consıllum,
mels tandem precıbus est inchnata. Promuiusı Sanctam Sedem nobıs
1910781 defuturam

Certe dıictı clericı Romam transmı1ıssus Internuntio lıber
NO  S solum est, sed ob erımınandı audacıam, scandalosus
insıgnıter, 1deoque dignus damnarı.

Famam neglıgere et, sohus bonae consclentlae 1ud1ıcec10 gaudere,
1aM um (laus Deo) utrumque dıdıe1 ın monaster10 ;
Sacrae hulus Facultatıs venerabıle NO  w POSSUM ON zeları.
Hıne VesStTO 1n indıgnum affectul suppliıco Omn1ı corde, ut
acdıunectas chartas Jegere, et indıcare aeC omn1a Sanctitatı Suae
et Cardınalı Barberino CXDONETIE, et NOS verbo aSPCIO lıberare
dignetur. Alhlıas certe CO ımpedire NO  a} POSSUMmM QuOoMINUS Sacrta
Facultas semetıpsam eXpurget 108)
Uupus, sachant UUE ses>s Gerits sont eNvoyes aınt-Öffice, vıt

ans l’angonsse. Le ]uın 11 aerıt Bona

En postrema fohıa scr1ptı mel expurgatorı | WILLAERT n©
ad quod. NnON solum Sacra Facultate nOosStra, sed et prıimatıbus
Belgı1 VIT1S fu1 compulsus. Korum quı1dam, 181 CAUUSALCHL,
SU4e 1ın benevolentiae valedıcere sunt ecommınatı. Utinam
lıtteras vestras tempestıve accepıssem, auctorıtas forsan

9,h odıosa seribend]ı necessıtate exem1sset.
Internuntius est, admodum male contentus, e cogıt a.d

suspendendum scr1pt. publıcatıonem, quod et fec1. Inbenter enım
cedo Romanae KEccles1ae, hcet E imperet. At unıyersıtatem
gravıter offendam, dictosque prımates, aMICOS et, patronos, NnOoN

solı1us, de QUa 9 ONAE, sed Sacrae Facultatıs
dıgnıtatem et; famam diıcar prodere et anımo CareIe, quı vel Uun1co

Internuntn verbo resistat.
Etenım 1a7 prıdem de C! Q ULı CDO obedientiae OCO virtutem,
vıit1o pusıllanımıtatıs S11 quası SUSPECTUS. Nısı Romana Kececles1a
adıuver, MEetLuUO fore, ut nullus deinceps doctor regularıs adsumatur
3C Sacram Facultatem., quod Sedıs apostolicae rebus NEQUAaQUAaIM
convenıt. Kit Certe quod Qu1S SUua cella rel1g10sus OINNEeNIN Faculta-
tem de Iutheranısmo et a‚ l1ıs peSSIMIS errorıbus calumnıo0se Lra-
ducat, et, 1la nequeat sSese CXPUTSAaLE, est res. admodum ura

Kıgo Reverendissiımae Paternitatı u2e€e oLum commıtto,
corde supplicans, ut Emıinentissımo Cardınalı Barberıno, hu1lus

academ1ae patrono singuları, dıignetur euncta Certe
NDON convenıt ut aeCc Sedı apostolicae addıetissıma unıversıtas
contrıistetur.

[1lmus Hıeronymus De Vecchus LES nostrates novıt, et

103) Tbid., 237.938
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instruere poterıt benıgnıtatem tuam. Etıiam Favorıtum
roSO humiıllıme salutarı 104)_
L’amı, Kospogliosı, est. fort mecontent, Lupus l’avoue et, est,

ınquıiet. OUT l’amadouer, l supprıme la vente de So  a lıvre; provisolre-
ment MO1NS, Car les ]esultes affırment ans leur Lettre annuelle

Haec Enistola fFamılıarıs Seu apologıa Lup1, C: prımum edıta
dısplicuisset [11mo Iacobo Kospiglios10, tum Sanctae Sedis
apud Belgas iınternunt1o, al INneNnSes alıquot funt SUPPTESSA, sedCu ille Belg10 dıscessısset, publice ıterum est. VeNnum CX PDOSL-
tum Et ”’auteur poursult « Unde ODUS fuıt Ledent el
ıterum responder], ostendique qQqUam Lupus hac Sua

Errstola UT SUuam de attrıtiıone doetrina stabılısset, Qut a,bh
eTTOTIS utheranı susplclone hlıberasset; QUaE elIus respons10 sub
inıtıum annı insequentis produt » 105)
Pendant emps, L’egal de Lupus et meme plus ouvent e plus

energ1quement, Rospighosı avaıt insıste Rome POUT une intervention
directe 106). Malheureusement, le Papne Alexandre VII at, malade,
ourant meme ; l allaıt s’äteındre le A mal Cependant, Sans SO  -

ıntervention, le maıl, le aınt-Office avaıt rendu deeret, quı
semblait d’ınspıratıion antı]Jansenıiste et laxıste, CT tout admettant
la Jegıtimıte des euxXx OPIN1ONS et interdisant au  b partıs de TEeCOUTIT
Au  bd ]Jugements reCc1PrOQUES defavorables, l admet YUE L’attrıtio
mMmetu gehennae EDa hodıe anter scholasticos COMMUNOT »ıdetur.
Les ]esultes Jubilerent 107)_

Das le ]Juın, Rospighosı etaıt possession du document 108)
Lupus pouvaıt etre satısfaıt. Dans lettre du 18 Juillet 1667

Bona, Il faıt semblan d’1gnorer la InNesSuTe romaıne. Mentionnant Ia
MOTT d’Alexandre YVIiL 1l ajoute

Kt certe quantium pontıfıcem amıserımus, Rma Vestra Paternıitas
novıt. Academıia aec trıstatur ıllı defic1sse temporıs ut attrıtıonıs
extingueret hıtes 109)
104) Tbid., 250-251
105) Tbid., 267-268
106) UÜEYSSENS, L’origine du decret du Sarnt-Office COoONcernant l’attrition (ö Mar

dans Ernhemerides theologicae Lovanıenses, 25 1949 83-91
107) ÜEYSSENS, Sources...e 269
108) Ibid., 249
109) 1 bıd., 255 Dans lettre du Jer mal, Lupus eerıit Favoriti Sanctis-

81M1 Domini mortem SC1LO et, mıihi oOre admodum damnosam » ; Vorrespondance LILunus-
Favoriti, 148
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aUTEeUTr de la Lettre annuelle affırme

Quod Sanctae Sedıs decretum., S] paulo cıtıus produsset, pportu-
198881 unsset a compescendam Chrıstianı Lupı1 1005000070801
ecensurando lıcentiam.. Emıstola SUM4 famılıarı 110)
Maıs Geret fut ımpu1ssant iımmobıiılıser la plume du 1.@ ent

UQ UL de 1668 le depart de I’internonce KRospighosı 111)
publıa evıstolam famılıarem Erumun Patrıs OChrıstranı Lupt Ordınıs
Eremıitarum Augustınt T'’heol Doctoris FESPONSLO TUG ALer ı-
LLONTS CUÜ/ SACcramentO sufficıentia stabaılıtur confutatıs S TUDE
de OQOVO 0DDONU Malınes (Asbert Lıints 1668 40 124

Dans l’ımpossıbılıte de&sormaıs de repondre AVCC ”accord des
aUTOTITLES upus devaıt contenter de CONLLSAaCIEL entıerement de
1N1OUVEAaU sSe>s Scholıa

LUCIEN ÜEBYSSENS(a SUVTE)

110) ÜEYSSENS, Sources 1661 1672 269
111) Rospigliosı partıt juillet 1667 PDOUL devenir cardinal Rome En

endant l par la France, il fut prıe de collaborer appele la Paıx de
l’Eglise Carlo FYFrancesco Airoldi (cf Dizıonarıo brografico deglı Italsanı, 539)
arırıvya Bruxelles VersS la fın de 1668 Lupus entendit tres 1en ‚:VECC Iu1 En INnal 1669
l l’accompagna and POUT regler le diff&rend de l’eveque VOCC les Cures SUur L’attrıtıon

est alors (le 31 maıl) Qu® Lupus pPr1& le cardıinal Rospigliosı iıllıc oblıgarı ad
praedicandum UuCI1S praesertum tradendum solum (atechismum TOMUATUU/ uodu
placuit Domino (jandensı E’piscopo SiCc quietura Correspondance LILupus-
Favoriti, 155


